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MOT du 
MAIRE
Jean-Yves Sénant, 
Maire d’Antony

N
ous le savons, le gouvernement cherche des éco-
nomies. On ne peut pas le lui reprocher compte 
tenu du niveau excessif des dépenses publiques. 
Mais si les dépenses publiques sont aussi élevées, 

ce n’est pas à cause des investissements. Depuis long-
temps, l’État n’investit pratiquement plus.
C’est pourtant à l’investissement que pense irrésisti-
blement Bercy quand on lui demande de faire des éco-
nomies. Depuis quelques semaines, des rumeurs insis-
tantes se répandent sur un possible ralentissement du 
projet du Réseau du Grand Paris Express.
Ce projet a été lancé en 2010 pour mettre à niveau les 
transports de la Région Parisienne. Le réseau actuel de 
métros et de RER a, en effet, un défaut congénital : il est 
construit en lignes radiales qui vont de Paris vers la péri-

phérie, alors qu’aujourd’hui 
la majorité des déplace-
ments se font de banlieue 
à banlieue. Le projet de Ré-
seau du Grand Paris Express 
corrige ce défaut en reliant 
les banlieues. Il réduira 
ainsi considérablement les 
temps de parcours en ne 
rendant plus nécessaire de 
passer par Paris. Moderne, 
automatique, souterrain, 
il sera moins sensible aux 
risques de pannes et d’inci-

dents qui handicapent lourdement le réseau de surface 
actuel. Même si la majorité des Franciliens n’en ont pas 
encore pris conscience, le projet de Réseau du Grand Pa-
ris Express est essentiel pour l’avenir de nos transports 
publics et, notamment, pour celui du RER B.
Ainsi, la ligne 18 de ce futur réseau, qui mènera de Ver-
sailles à l’aéroport d’Orly, via notre gare Antonypole, 
puis de là à Paris par la ligne 14 prolongée, captera une 

bonne partie des voyageurs de l’Essonne qui n’ont au-
jourd’hui à leur disposition que la ligne B. Avec un trafic 
allégé, notre ligne B, conçue sous Louis Philippe et réa-
lisée sous Napoléon III et, de ce fait, difficilement adap-
table à un transport de masse, retrouvera ses aises.
Depuis 2011, ce projet avance à grand pas. Les travaux de 
la ligne 15 sont entamés depuis plus d’un an, ceux des 
lignes 14 et 18 vont démarrer. La ligne 18 a été conçue 
pour desservir l’Essonne et les Yvelines, mais surtout le 
Pôle du Plateau de Saclay, où se concentrent, sous l’im-
pulsion de l’État, nos universités, nos grandes écoles et 
nos centres de recherches publics et privés. Le Président 
de la République l’a réaffirmé il y a quinze jours, le Pôle 
de Saclay est essentiel pour l’avenir de notre industrie.
Or, c’est la ligne 18 qui est la plus visée par les rumeurs 
de ralentissement du programme de réalisation. Elle 
ne serait pas assez rentable ! Comme si elle n’était pas 
indispensable au bien-être de nos habitants qui peinent 
chaque jour dans des transports en commun saturés  ! 
Et à l’avenir du Pôle de Saclay qui ne peut compter au-
jourd’hui que sur la ligne B !
Accessoirement, si la réalisation de la ligne 18 était retar-
dée, ou pire, abandonnée, c’est notre projet Antonypole 
qui serait remis en cause, comme beaucoup d’autres 
projets d’urbanisation tout au long de la ligne.
Avec tous les maires concernés par la ligne 18, et la plu-
part des élus de la Métropole du Grand Paris, j’ai donc 
écrit au Président de la République pour lui demander 
de ne pas retarder la réalisation de la ligne 18  et des 
autres lignes du Réseau du Grand Paris Express.
Espérons que nous serons entendus.
Mais que cela ne trouble pas vos fêtes de fin d’année !

On ne peut pas retarder 
le réseau du Grand 
Paris Express !

La ligne 18 est 
indispensable au 
bien-être de nos 
habitants qui peinent 
chaque jour dans 
des transports en 
commun saturés ! 
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6 | dans le rétro
Retour en images avec les photos de la cérémonie 
du 11 Novembre, du cross scolaire, du tournoi international de 
hip-hop à l’espace Vasarely, de la soirée des colos, de la soirée 
« beaujolais » à la Maison des ans toniques, du Festival des 
Solidarités, du boulanger Ludovic Lhérault qui a remporté le prix 
du meilleur pain au chocolat d’Île-de-France. 

10 | Actualités
Quoi de neuf ce mois-ci ? Animations de 
Noël : la Ville, les commerçants et le CCAS se mobilisent (p.10-11). 
Coup de projecteur sur le Conseil citoyen, un an après sa création 
(p.13). Le Conseil des seniors et l’association Club ados réussite 
tendent la main aux jeunes en difficulté (p.15). Trois crèches 
associatives réunies en un même lieu à Pajeaud (p.16-17). 
Découvrez les coulisses du spectacle en création pour les fêtes 
de fin d’année : une rencontre entre cirque équestre et théâtre 
(p.18-19). De nouveaux commerçants dans vos quartiers 
(p.21). Nouvelle permanence de France Bénévolat à l’espace 
Vasarely (p.23). Pages Pêle-Mêle : la soirée des jeunes talents 
au conservatoire, participez au concours des illuminations de 
Noël, les changements dans l’accueil du public à l’Hôtel de Ville 
(p.25-29).

31-35 | à la une
À quoi ressemblera Antonypole en 2024 ? Les Antoniens peuvent 
s’y projeter plus facilement depuis que le groupe Linkcity 
a été retenu pour aménager les abords de la future gare.  
Au programme : création d’un campus innovation, d’un hôtel  
haut de gamme, d’une crèche, d’une maison de santé, de 
logements modernes, bureaux et commerces… Bienvenue  
dans la ville de demain. 

36 | Vous, les Antoniens
Dorian Bedel, professeur de musique, est un vrai « juke-
box ». Pour preuve, il fait partie des meilleurs candidats chanteurs 
de l’émission N’oubliez pas les paroles, présentée par Nagui sur 
France 2. Passionnée de littérature, Amélie Diack se 

replonge dans ses racines africaines et prend la plume pour sortir 
son premier roman, Shouna, présenté comme un conte. 

38-41 | reportage
Que serait Noël sans ses traditionnelles guirlandes, sapins et 
autres drapés qui ornent les rues ? Vivre à Antony a choisi de 
mettre en lumière les équipes qui, en installant ces décorations 
dans les différents quartiers de la ville, égayent votre quotidien. 

42-43 | portrait
Jéromine Mpah-Njanga fait partie des 
cinq meilleures fleurettistes françaises. Avec la tête bien sur 
ses épaules, cette redoutable gauchère, d’apparence calme 
et mesurée, sait se monter rapide comme l’éclair face à ses 
adversaires. Son objectif ? Se qualifier pour les Jeux olympiques.

44 | TRIBUNES
Les tribunes d’expression politique. 

46-49 | vie pratique
Naissances, mariages, décès, décisions du conseil municipal, 
pharmacies de garde, menus des cantines. 

50 | histoire 
Après guerre, les marchands de peaux de lapin sillonnaient 
Antony et les bourgades des environs pour acheter des peaux 
aux fermiers du coin contre quelques francs de l’époque.  
Ils les revendaient ensuite à des grossistes qui les utilisaient 
pour confectionner des vêtements chauds. 

53 | Pause Détente
Vous souhaitez une décoration originale pour habiller votre 
intérieur à l’approche de Noël ? Si vous en êtes l’auteur, vous 
en serez d’autant plus fier. Voici donc quelques conseils simples 
pour exercer votre talent artistique. 

54 | LA PHOTO DU MOIS 
Halloween. En passant devant cette maison proche de la 
gare du RER B, vous avez peut-être ressenti un petit frisson.  
L’ explication en image !
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Nous  
contacter

Par téléphone :  
01 40 96 71 00.  

Par email :  
vivre-a-antony@ville-antony.fr.  
Par courrier : Mairie d’Antony,  

magazine municipal,  
place de l’Hôtel-de-Ville,  

BP 60086,  
92161 Antony Cedex. 
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Cérémonie du 11 Novembre 
1

La Ville a célébré le 99e anniversaire de l’armistice du 
11 novembre 1918 en présence de Jean-Yves Sénant, 

Maire d’Antony, de Patrick Devedjian, président du Conseil 
départemental des Hauts-de-Seine, de Véronique Bergerol, 
maire adjointe chargée des Anciens combattants, de 
Frédérique Dumas, députée de la 13e circonscription des Hauts-
de-Seine, de Philippe Maffre, sous-préfet de l’arrondissement 
d’Antony et de Boulogne-Billancourt. Ils ont rendu hommage 
à ceux qui ont donné leur vie pour la France, dont 216 Anto-
niens. La cérémonie s’est terminée place de l’Hôtel-de-Ville 
par un dépôt de gerbes devant le monument aux morts puis 
devant la stèle du général de Gaulle, à l’occasion du 47e 
anniversaire de sa mort, le 9 novembre 1970.

Une Palme d’or au Sélect 
2

Le réalisateur suédois Ruben Östlund, Palme d’or au 
dernier festival de Cannes pour son film The Square, 

était de passage au Sélect, le jeudi 19 octobre. Après la 
projection de son film, véritable satire du milieu de l’art 
contemporain, les spectateurs ont échangé  
avec ce désormais célèbre cinéaste.

Week-end d’intégration 
3

Les membres du Conseil des Jeunes Citoyens  
ont passé l’avant-dernier week-end d’octobre à 

Saint-Chéron, dans l’Essonne, pour apprendre à travailler 
ensemble et pour mieux se connaître. Au programme : 
ateliers thématiques sous l’œil bienveillant de David 
Passeron, conseiller municipal délégué à la Jeunesse, 
épreuves sportives, Cluedo géant, soirée festive. Des 
places restent disponibles pour ceux qui veulent les 
rejoindre. Contactez le 11 Espace Jeunes au 01 40 96 73 77. 

Soirée des colos 
4

Les jeunes de 14 à 18 ans, partis en séjours cette 
année grâce au service jeunesse de la Ville, ont 

été invités à une soirée festive à l’espace Vasarely, le 
vendredi 10 novembre. Ils ont eu plaisir à se retrouver 
et à voir les photos de leur périple à New York,  
à Venise, en Espagne, en Irlande, etc.

Le hip-hop fait sensation 
5

La grande salle de l’espace Vasarely était pleine 
comme un œuf, dimanche 22 octobre, pour 

accueillir la compétition internationale de danse 
hip-hop, le battle All U Win. Six équipes venues  
des quatre coins du monde se sont affrontées  
au travers de shows spectaculaires  
et de battles engagés. 

Courir pour la bonne cause 
6

Le Lions club a organisé sa course des Lions de 
l’Espoir pour la première fois dans le parc de 

Sceaux, le dimanche 12 novembre. Cette action a été 
menée au profit de l’insertion des enfants autistes. 
Sous une météo capricieuse, deux parcours de 5 et 
10 km étaient proposés aux participants ainsi  
qu’un cross de 900 m pour les enfants. 

Cross inter-écoles 
7

Un parcours de 1 600 m attendait les élèves 
de CM1 au départ du stade Georges Suant, le 

lundi 16 octobre. Vendredi 20 octobre, ce fut au 
tour des élèves de CM2 de se mesurer sur 1 800 m. 
CM1 filles : 1re Charlotte Barbier, 2e Célèbe 
Descamps, 3e Paloma Kervil. CM1 garçons :  
1er Arthur Pousset, Timéo Trufelli, 3e Ali El Ali. 
CM2 filles : 1re Éléonore Poutrel-Chassagne, 
2e Ophélie Reither, 3e Manon Barraque. 
CM2 garçons : 1er Rayan Ermacora, 2e Jérémy 
Dachicourt, 3e Solal Grosjean.

RETOUR 
EN IMAGES
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Vasarely dans le tempo
1

Place au jazz a attiré les mélomanes à l’espace 
Vasarely. Ils ont pu se déhancher le 18 novembre 

sur les compositions de Roberto Fonseca, la tête affiche 
de cette 13e édition. Ce pianiste passé par le Buena Vista 
Social Club mélange jazz et musique cubaine dans son 
dernier album, Abuc. 

Soirée Beaujolais 
2

Les seniors antoniens ne ratent pas une 
occasion de faire la fête (et ils ont bien raison !). 

Ils ont profité de l’arrivée du Beaujolais pour  
se réunir à la Maison des ans toniques,  
le 16 novembre. Au menu : cocktail dînatoire 
et soirée dansante. 

Commerçants récompensés
3

La Chambre de métiers et de l’artisanat (CMA) 
des Hauts-de-Seine a attribué à deux commer-

çants antoniens la charte qualité performance, le 
8 novembre. Celle-ci est basée sur de nombreux 
critères, comme la qualité des prestations proposées, 
la formation du personnel, le respect de l’environne-
ment… Elle a été remise à Raphaëlle Raymond, à la 
tête de l’atelier de couture et loisirs créatifs, les 
Coccinelles d’Alice, et à Éric Utzmann, de Norson, 
entreprise d’installations électriques ou domo-
tiques. Daniel Goupillat, président de la CMA des 
Hauts-de-Seine, le Maire, Jean-Yves Sénant, et le 
conseiller municipal délégué aux Travaux, Michel 
Fouquet, étaient présents pour l’occasion.

Un festival de solidarités
4

Films, conférences, cercle de silence, 
débats… La solidarité a été célébrée sous 

toutes ses formes lors du festival du même nom, 
tout au long du mois de novembre. En point 
d’orgue, la journée du samedi 18 a rassemblé de 
nombreuses associations et visiteurs sur le square 
du Mont-Blanc. Au programme notamment : un 
match de football entre jeunes du quartier et 
migrants, ainsi que des témoignages de scouts, 
lauréats de la bourse de l’aventure.

Un pain au chocolat 
vraiment craquant ! 

5
Le boulanger Ludovic Lhérault avait déjà 
fait parler de lui en remportant en 2016  

le prix de la meilleure tarte aux pommes d’Île-de-
France. Il a récidivé en obtenant le prix du 
meilleur pain au chocolat lors du concours  
du syndicat des boulangers-pâtissiers du Grand 
Paris. En janvier, il envisage de participer au 
concours de la meilleure galette des Rois.  
Jamais deux sans trois ? 

Les entrepreneurs 
ont la cote 

6
La Ville soutient les jeunes entrepre-
neurs innovants du sud du départe-

ment. Le 19 octobre, elle a accueilli une soirée 
en leur honneur à l’espace Vasarely. Étaient 
présents lors de cet évènement organisé par 
l’association Réseau entreprendre 92 : le 
Maire, Jean-Yves Sénant, Fatma Betouati, 
maire adjointe chargée du Développement 
Économique et de l’Emploi, et François 
Goulette, conseiller municipal délégué aux 
Projets de Développement Économiques. Ils 
ont remercié chacun des lauréats de cette 
soirée pour leur action qui sert de moteur  
à l’emploi dans notre département. 

DANS LE RÉTRO
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ÉVÉNEMENT

Noël : glissez,  
admirez, écoutez… 
La Ville, les associations et les commerçants vous ont réservé 
quelques surprises pour les fêtes de fin d’année. Certaines d’entre 
elles flatteront votre palais, d’autres vous feront rire. Toutes vous 
permettront de passer un moment agréable seul ou en famille. 

Tous en piste !
Le public en redemande. Étant donné le suc-
cès des deux précédentes éditions, la Ville 
va installer de nouveau une patinoire éphé-
mère à ciel ouvert de 375 m2 sur la place 
Firmin-Gémier du samedi 16  décembre 
au dimanche 7  janvier. Pour la modique 
somme de 5 €, initiez-vous aux joies de la 
glisse, en musique, durant une heure. L’ac-
cès est réservé uniquement aux personnes 
munies de gants pour des raisons de sécu-
rité. Comme en 2016, un jardin de glace de 
75 m2 sera aménagé pour les enfants et des 
bobbies en forme d’animaux sur lesquels 
ils peuvent prendre appui seront à leur dis-
position. Des chalets gourmands autour de 
la patinoire proposeront quelques réjouis-

sances  : foie gras, champagne, barbes à 
papa, crêpes, confitures, escargots, etc. 
Attention, avant de vous déplacer, vérifiez 
les horaires d’ouverture pendant et hors 
vacances scolaires. À noter : le père Noël 
fera son apparition le samedi 23 décembre 
de 14 h30 à 18 h 30. £

Infos+
• Hors vacances scolaires  
Lundi, mardi, jeudi et vendredi de 16 h à 20 h 
Mercredi de 12 h à 20 h 
Samedi et dimanche de 10 h à 20 h  
• Vacances scolaires 
Tous les jours de 10 h à 20 h

Téléthon : deux actions pour la bonne cause 
La place du Marché va prendre des allures 
de petit paradis pour les amoureux des 
belles voitures, le samedi 9 décembre 
de 9 h à 18 h 30. Des Porsche, Mustang, 
Corvette, Austin, Chevrolet et autres 
bijoux à rendre jaloux plus d’un 
collectionneur vous y attendent pour un 
baptême depuis le centre-ville jusqu’à 
Antonypole. Cet événement est organisé 
par l’association Dream auto. Ce même 

jour de 9 h à 18 h, les Amis du Beau Vallon 
mettent en place une vente de petites 
fleurs en papier toutes gagnantes dans 
le hall du magasin Simply Market, au 
134 rue Pascal. Dans les deux cas, les 
bénéfices seront reversés au profit du 
Téléthon. 

+D’INFOS Baptême en voiture de prestige 
de 10 à 15 €. Place du Marché du côté de 
la RD 920 

55 exposants et  
autant de savoir-faire 
Je suis devenu un incontournable 
des fêtes de fin d’année…  
Je m’adresse à toutes les 
personnes intéressées par 
le milieu artistique, par les 
beaux objets qui bien souvent 
peuvent donner de bonnes 
idées de cadeaux pour Noël… 
Je suis, je suis ? Le salon des 
créateurs, qui posera ses valises 
à l’espace Vasarely les 16 et 
17 décembre. Dédié à l’artisanat, 
il regroupera 55 exposants 
sélectionnés pour leur savoir-
faire. Toutes leurs créations 
sont des pièces uniques : bijoux, 
poteries, sculptures, jouets 
en bois, chapeaux, lampes en 
calebasse, savons bio, céramique, 
rénovation de meubles, etc. 
Entrée libre. 

Infos+  
Samedi 16 et dimanche 17 décembre  
de 10 h à 19 h.  
Espace Vasarely, place des Anciens-
Combattants-d’Afrique-du-Nord. 

La fête du centre 
social et culturel
Le CSP invite les Antoniens 
à sa fête de fin d’année le 15 
décembre. La chef de chœur 
des ateliers Chantons ensemble 
donnera un mini-concert et une 
vente d’objets sera organisée au 
profit de la recherche contre le 
syndrome de Rett, une maladie 
génétique rare. Les enfants 
profiteront aussi du dessin animé 
Excalibur, l’épée magique. Crêpes 
en vente sur place. 
INFOS+ 
Sur réservation au 01 40 96 68 10.  
À partir de 17 h, au 4 boulevard 
des Pyrénées.

ACTUALITÉS
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Noël des seniors : théâtre ou coffret gourmand
À l’occasion des fêtes de Noël et de fin 
d’année, le Maire et les élues en charge des 
seniors, Véronique Bergerol et Rosa Maciei-
ra-Dumoulin, proposent aux seniors de plus 
de 68 ans le choix entre deux cadeaux. Le 
premier est une sortie parisienne au théâtre, 
avec déplacement en car à l’aller et au retour, 
dans une ambiance conviviale et attentive à 
chacun. Cette année, la pièce La Garçonnière 
jouée par Claire Keim et Guillaume De Ton-
quedec a été choisie. Cette comédie, six fois 
nominée aux Molières 2017, allie qualité des 
acteurs et amusement.
L’autre choix pour les seniors est un coffret 
gourmand avec foie gras de canard entier et 
champagne, fleurons de la gastronomie fran-
çaise, ainsi qu’une multitude de pâtisseries 
et friandises délicates à partager en famille 
ou entre amis. Comme tous les ans, cet appé-
tissant colis est à retirer début décembre à la 
salle Henri Lasson, à la salle du Mont-Blanc, 

dans les espaces Guillebaud, Pajeaud ou La 
Fontaine. Pour ceux qui ne peuvent pas se dé-
placer pour des raisons de santé, une livraison 
à domicile assurée par des bénévoles est pos-
sible. Les résidents des maisons de retraite ne 
sont pas oubliés. Le Maire, Jean-Yves Sénant, 
leur remettra leur cadeau. £

Infos+
Centre communal d’action sociale  
81 rue Prosper-Legouté  
01 40 96 72 29

Repas, culture 
et spectacle
Maison des ans toniques. Elle 
propose une conférence « L’Art 
préhistorique, peintures rupestres » 
présentée par Pascal Bayarri, le 
vendredi 8 décembre à 14 h 30. 
Un déjeuner de Noël sera aussi 
organisé le samedi 16 décembre à 
12 h 30. Inscription au 01 40 96 73 39. 
Résidence Renaître. Un repas festif 
et un spectacle sont proposés 
aux seniors pour fêter Noël et la 
fin de l’année, les vendredis 22 et 
29 décembre, à 12 h, dans les locaux 
de cette résidence. Inscription au 
01 46 68 05 58.  
Noël au Noyer-Doré. Les Femmes 
relais et les associations du quartier 
vous donnent rendez-vous dans 
la salle du Mont-Blanc, mercredi 
20 décembre, pour un spectacle 
de magie dès 14 h 30. Des tours en 
calèche sont également prévus de 
15 h 30 à 17 h 30 (0,50 e 
par personne). Diverses animations 
seront proposées tout au long 
de l’après-midi. Entrée libre. 

Infos+  
Maison des ans toniques,  
23/25 Villa Domas.  
Résidence Renaître, 
1 bis rue du Mont-Blanc. 
Salle du Mont-Blanc,  
2 rue du Mont-Blanc 

Du côté des commerçants
Fontaine-Michalon. La Maison Lhérault, 
élue récemment 10e meilleure boulangerie 
des Hauts-de-Seine, organise le 9 décembre 
une dégustation de bûches avec la présence 
du père Noël. Rendez-vous au 81 rue Mirabeau. 
Marché d’Antony. Une tombola organisée 
par les commerçants du quartier aura lieu le 
17 décembre en matinée sur le marché, avec 
des croisières à gagner. La compagnie Bazar-
touka, véritable tornade festive, animera aussi 
le marché le 24 décembre. Au menu : un spec-
tacle lumineux et entraînant, agrémenté de 
musiques traditionnelles et urbaines, de per-
sonnages décalés, de tours de magies, d’une 
distribution de cadeaux. 
Au départ de la rue Jean-Moulin. Prome-
nades en calèche les 20 et 22 décembre de 14 h 
à 17 h 30, les 23 et 30 décembre de 10 h 30 à 
13 h et de 14 h à 16 h 30. 

Centre-ville. Distribution de ballons, pré-
sence d’un sculpteur de ballons, d’un orgue 
de barbarie et d’une maquilleuse sur la place 
Firmin-Gémier, le 23 décembre. Ce même jour, 
la chorale Les Tournesols d’Antony, composée 
d’une cinquantaine de choristes, fera un arrêt 
à 15 h 45 devant La Poste puis à l’angle de la RD 
920 et de la rue Jean-Moulin à 16 h 30.
Saint-Saturnin, parvis de l’église. La chorale 
Les Tournesols d’Antony déambulera dans les 
rues, le 23 décembre à partir de 15 h. 
Centre commercial de la Bièvre. Distribution 
de cadeaux, présence du père Noël, le 16 dé-
cembre. Vente d’huitres et de sapins du jeudi 
au dimanche inclus.
Place des Baconnets. Animation musicale, 
jouets offerts par le père Noël aux enfants et 
boissons chaudes, le 24 décembre de 10 h 30  
à 12 h. 
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CONSEIL CITOYEN

Premier tour de chauffe
Le Conseil citoyen regroupe habitants et acteurs du quartier du Noyer-Doré  
pour améliorer ensemble leur environnement quotidien. Créée il y a un an,  
cette instance encore en développement a déjà lancé de nombreux projets.

Qu’est-ce que le Conseil citoyen  
du Noyer-Doré (CCND) ?
Cette instance est née sous l’impulsion 
de la loi de programmation pour la ville 
et la cohésion urbaine de 2014. Tous 
les quartiers définis comme prioritaires 
par l’État sont concernés. Son objectif  : 
impliquer les habitants dans l’amélioration 
de leur quotidien en favorisant l’expression 
d’une parole libre. Le but est également de 
co-construire la politique de la ville sur la 
base du contrat de ville, le document qui 
dresse les enjeux stratégiques pour le 
Noyer-Doré jusqu’à fin 2020.

Qui le compose ?
Le CCND compte 18 membres titulaires – 
neuf hommes et neuf femmes – et 

18 suppléants. Ils forment le collège des 
habitants, qui ont été choisis par tirage 
au sort. Un autre collège est constitué 
d’acteurs locaux, à savoir neuf membres 
d’associations et des commerçants. 

Comment fonctionne-t-il ?
Une charte-règlement a été rédigée et une 
dizaine de membres ont ensuite été élus au 
sein du bureau. Trois « axes » thématiques 
ou ateliers ont aussi été créés : cohésion 
sociale, emploi et développement 
économique, environnement et cadre de 
vie. Des commissions transversales ont 
également été lancées sur l’éducation et 
la gestion de proximité. « Les ateliers se 
réunissent chaque mois. Ils fonctionnent 
sur le principe de la forge à idées. Les débats 

sont ouverts à l’expression de chacun et 
animés par des coordinateurs », explique 
Marc-Ali Ben Abdallah, le président  
du CCND.
 
Quelles actions ont été menées ?
Un premier numéro du journal qui relaie 
les actualités du quartier a été rédigé, édité 
et distribué dans quelque 2 500 boîtes aux 
lettres. Une première Journée propreté 
citoyenne a été organisée le 16 septembre 
pour faire prendre conscience à tous 
de l’importance du cadre de vie. Elle a 
mobilisé plusieurs dizaines d’habitants 
pour ramasser bouteilles, papiers gras, 
plastiques (voir ci-contre)…

Quels sont ses projets à venir ?
Mettre en relation les associations du 
quartier est un des objectifs que se fixe 
le CCND pour l’année à venir. Le Conseil 
compte aussi recruter des «  habitants 
partenaires » pour participer aux débats et 
servir de relais. Les écoles seront également 
associées. D’autres projets sont en cours : 
lancement d’un site Internet, d’un 
jardin sculptural avec des matériaux de 
récupération, de cafés sociaux, extension 
de jardins familiaux…

Infos+
4 boulevard des Pyrénées 
conseil.citoyen.antony@gmail.com

Franck Maho
J’habite le Noyer-Doré 
depuis une quinzaine 
d’années et je passe 
souvent devant les grilles 
qui abritent les poubelles 
dans la rue de l’Annapurna. 
Comme j’aime le dessin, 
j’ai l’idée de les embellir 
en faisant participer les 
habitants. Pour cela, je 

compte lancer avec le CCND des cafés sociaux, 
qui mêleraient art et plaisir de la rencontre. 
Les jeunes comme les anciens dessineraient 
des motifs végétaux sur des panneaux en 
fibre composite. Leurs réalisations rendraient  
le quartier plus beau en y intégrant un peu  
de culture.

Alain Bodèle
Le Noyer-Doré s’est 
amélioré avec la rénovation 
urbaine mais j’ai eu 
l’impression qu’il y avait 
du laisser-aller sur la 
propreté depuis quelque 
temps. J’ai un chien, 
je ramasse ses crottes. 
Quant à mes mégots, je 
ne les laisse pas au sol. Il 

me semble important de retrouver du civisme. 
C’est l’objectif de la première Journée propreté 
citoyenne, organisée le 16 septembre. Par équipes, 
nous avons quadrillé le quartier pour ramasser 
ce qui aurait dû se trouver dans les poubelles. 
Nous avons ainsi rempli deux conteneurs de 170 l. 
Nous renouvellerons cette opération en juin. 

Gabrielle Guillaume
J’étais déjà engagée dans 
la vie du quartier avant 
d’être sélectionnée par 
tirage au sort pour intégrer 
le CCND. J’aime le fait 
que nous prenions des 
initiatives en commun 
pour améliorer notre 
cadre de vie. Beaucoup de 
choses magnifiques ont 

été réalisées ces dernières années pour le Noyer-
Doré, mais il me semble important d’insuffler 
dans l’esprit des habitants qu’ils peuvent y vivre 
bien en l’entretenant. Le CCND peut avoir un 
rôle pour faire en sorte que chacun soit pris en 
considération et respecte son environnement.

Les membres du Conseil citoyen après la Journée propreté du 16 septembre. 
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L’important, c’est leur avenir 
Le Conseil des seniors et le Club ados réussite unissent leurs savoir-faire autour d’un projet 
aussi innovant que séduisant : la mise en place de séances de coaching pour des jeunes 
collégiens volontaires. Objectif ? Les aider à se découvrir et à prendre de bonnes décisions.  

J ’avais besoin d’un coup de pouce sur-
tout dans les matières scientifiques, 
avoue Capucine, 14 ans, en 3e au col-

lège Anne Frank, suivie au Club ados réus-
site. Les intervenants prennent le temps 
de tout bien expliquer. Je me sens encou-
ragée et plus mature qu’avant. » Comme 
elle, 150 collégiens antoniens ou scolarisés 
à Antony s’y font aider. Ici, ils sont sûrs 
d’être écoutés et guidés dans leur choix 
d’orientation, pour la rédaction d’un rap-
port de stage ou la préparation d’un oral. 
Créée il y a dix ans, cette association est 
devenue un partenaire majeur du corps en-
seignant. Elle est présente dans quatre des 
cinq collèges de la ville lors des réunions 
entre parents et professeurs, des conseils 

de discipline, de la remise des bulletins, 
etc. Si son utilité auprès des jeunes n’est 
plus à démontrer, elle cherche toujours 
les meilleurs moyens pour favoriser leur 
réussite scolaire et leur bien-être. Tel est 
l’esprit du partenariat noué avec le Conseil 
des seniors. Celui-ci est né en mars 2017 à 
l’occasion du café orientation organisé 
par le Club ados réussite en faveur des  
élèves de 3e et de 4e.
« Des membres de ce Conseil tenaient un 
stand pour présenter différents métiers, 
précise Audrey Alvarez, coordinatrice du 
Club. Nous avons fait connaissance et ils 
m’ont ensuite invitée à leur séance plé-
nière pour que je leur explique en détail 
notre action. Ils ont été très intéressés. » 

Faire émerger  
des talents cachés 
L’idée de travailler ensemble fait son che-
min. Ce désir commun s’est concrétisé 
lorsque Bernard Garnier, qui a intégré la 
commission économie-emploi-formation 
de ce Conseil il y a un an, fait part d’un pro-
jet qui lui tient à cœur : mettre en place des 
séances de coaching. Ancien commercial, 
cet Antonien intervient aussi depuis plu-
sieurs années comme visiteur à la prison 
de Fresnes. « Ces séances de coaching ont 
pour but d’aider le jeune à se découvrir, à 
lui faire prendre conscience de ce qu’il sait 
et veut faire, souligne-t-il. Pour cela, il faut 
cerner sa problématique, décrypter les non-
dits, créer une relation de confiance par 
l’écoute et le dialogue. » Ne pas les juger 
ni être trop intrusif s’avère indispensable. 
Ces entretiens d’une heure sur plusieurs 
semaines en toute confiance et confiden-
tialité s’adressent à des collégiens volon-
taires, dont certains ont pu être exclus de 
leur collège. « Tout le monde a un talent 
sans forcément le savoir, ajoute Bernard 
Garnier. Ce qui nous importe, c’est leur 
avenir ! » £

Infos+
Club ado réussite  
246 rue Adolphe-Pajeaud 
01 40 96 31 62

Rejoignez le Conseil des seniors 
Vous avez 60 ans ou plus, êtes dynamique et intéressé par la 
vie de votre commune ? Vous voulez voir des projets qui vous 
tiennent à cœur se réaliser ? Vous souhaitez vous engager en 
faveur de personnes âgées ou de l’ensemble des Antoniens ? 
Devenez membre du Conseil des seniors. Pour cela, il suffit d’être 
Antonien, dégagé de toute obligation professionnelle et d’en-
voyer sa candidature, accompagnée d’une lettre de motivation, 
à Monsieur le Maire d’Antony. 

Infos+
Hôtel de Ville,  place de l’Hôtel-de-Ville 
01 40 96 72 52

«

Les membres du Club ados réussite et les seniors savent installer une relation de confiance 
avec les jeunes dont ils s’occupent.  

Le Conseil des seniors compte 34 membres répartis dans quatre 
commissions : économie-emploi-formation, urbanisme-transport-
environnement-écologie, culture-loisirs-sport et santé. 
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PETITE ENFANCE

Trois crèches  
relogées à Pajeaud 
La Ville a ouvert début novembre l’espace Enfance Pajeaud 
de 90 berceaux à l’emplacement de l’ancien IUFM, proche 
du parc Heller. Elle loue ces nouveaux locaux à trois crèches 
associatives impliquées de longue date dans la création 
de cette structure. Un changement apprécié de tous. 

C’est le grand luxe, on se sent privilé-
gié  », se réjouit Emmanuelle Tan-
credi, directrice du multi-accueil col-

lectif Framboisine. Elle partage son nouveau 
lieu de travail, l’espace Enfance Pajeaud, 
avec les membres de deux autres crèches 
parentales : Les P’tiloups et Crèch’endo. Ter-
minés les locaux vétustes et exigus. Place 
à une construction de 1 129 m2, moderne 
et lumineuse. Cet ensemble, cofinancé 
par la Ville, le Conseil départemental et la 
Caf, est le résultat d’un projet innovant où 
professionnels et parents de ces trois struc-
tures, avec l’appui de la municipalité, ont 
travaillé main dans la main durant quatre 
ans. Objectif ? Imaginer un lieu fonctionnel 
qui réponde à leurs attentes et à leur projet 
pédagogique : bien-être des enfants, maté-
riel à disposition, etc. « Nous avons gagné au 
change, s’enthousiasme la maman de Kay-
den, deux ans. Nous avons quitté une mai-
son, qui n’était plus tout à fait aux normes 
de sécurité, avec des escaliers à monter, pour 
un équipement flambant neuf de plain-pied, 
très bien conçu. Le coin bibliothèque, la salle 

jeux d’eau, le jardin avec tous ces petits 
vélos… Nous n’avions pas tout ceci avant ! » 

Des espaces et  
des projets communs
Ces crèches disposent d’une salle d’éveil, 
d’un coin repas, d’un accès à l’extérieur où 
des bambins s’amusent sur un toboggan. 
Sans oublier un dortoir qui facilite la tâche 
des auxiliaires de puériculture, comme le 
rappelle Marianne Legendre, responsable 
pédagogique de Crèch’endo : « Nous étions 
obligés d’aménager notre espace pour la 
sieste des petits. Quand l’un d’entre eux se 
réveillait, il pouvait gêner les autres. Ce n’est 
plus le cas à présent. Nous pouvons aussi 
les changer plus facilement. » Si toutes les 
pièces remplissent une fonction spécifique, 
des espaces partagés ont par ailleurs été 
créés. Le hall d’accueil, pris d’assaut par les 
enfants, fait par exemple office de salle de 
motricité. On trouve encore une buanderie, 
une lingerie ainsi qu’une grande cuisine. 
« Nous sommes passés d’un four à micro-
ondes à un grand four de remise en tempé-

« 

rature, d’un petit frigo à des armoires froides 
en inox », compare Emmanuelle Tancredi. 
L’aile gauche du bâtiment est occupée 
par la crèche parentale Les P’tiloups dont 
la surface d’accueil a été multipliée par 
trois. Celle-ci est gérée par les parents eux-
mêmes, en lien avec des professionnels sa-
lariés de la petite enfance. « Regrouper des 
structures indépendantes va créer une sy-
nergie entre les équipes qui pourront échan-
ger sur leurs pratiques, anticipe Nguyen Tri-
Dô, président de l’association Les P’tiloups. 
Nous ferons aussi de précieuses économies 
par une mise en commun du matériel et de 
certaines dépenses : électroménager, tables, 
chaises, couches, jouets, événements comme 
du théâtre ou les animations de la ferme  
Tiligolo. »

30 places supplémentaires 
Plus grand et mieux équipé, cet espace 
présente également une capacité d’accueil 
conséquente de 90 berceaux, soit un gain 
de 30 places. À lui seul, le multi-accueil 
collectif Framboisine, qui possédait une Le coin bibliothèque fait partie des nouveaux équipements dont 

bénéficient les enfants du multi-accueil collectif Framboisine. 

La cuisine est très appréciée du personnel. 
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3 questions à… 
Stéphanie Schlienger 

En quoi la création de cet espace  
est-elle inédite ?
Elle permet à une crèche associative et à 
deux crèches parentales d’être réunies en 
un même lieu pour accueillir davantage 
d’enfants dans d’excellentes conditions. 
Nous favorisons également l’implantation de 
crèches privées d’entreprise. Deux nouvelles 
structures devraient ainsi ouvrir dans le 
centre-ville début 2018. Le budget alloué à 
la petite enfance est un des plus élevés de la 
Ville, avec 220 agents qui s’y consacrent. Le 
Maire et moi-même souhaitons disposer de 
nombreux lieux d’accueil malgré un contexte 
financier difficile pour les collectivités et 
alors même que certaines communes sont 
contraintes de fermer des établissements. 

Quelle est votre ambition en matière 
de modes de garde ? 
Elle est d’offrir aux parents des conditions 
optimales pour qu’ils puissent travailler tout 
en étant sereins quant à la garde de leurs 
enfants. Cette offre doit être conséquente 
et diversifiée : garde à domicile ou chez une 
assistante maternelle, crèche municipale, 
associative ou parentale. Aujourd’hui, trois 
demandes de place sur quatre en crèche 
municipale sont satisfaites. Cela représente 
plus de 1 200 familles.

Vous vous investissez aussi dans le 
soutien à la parentalité et en faveur 
des 250 professionnelles de la garde 
individuelle…
Nous le faisons à travers une structure 
municipale comme le Lieu d’accueil parents-
enfants ou un soutien aux associations 
familiales, des plus anciennes à l’image de 
l’Agefa aux plus récentes comme Des familles 
et des liens. Quant aux professionnelles 
de la garde individuelle, elles contribuent 
à l’épanouissement d’un tiers des petits 
Antoniens. D’où l’importance de nos Relais 
assistants maternels et parentaux et des 
matinées-jeux qui y sont proposées, ainsi que 
des temps d’accueils au sein de structures 
municipales comme la médiathèque. 

Maire 
adjointe 
chargée  
de l’Enfance 
et de la 
Famille

antenne à Antony et une autre à Bourg-la-
Reine, est passé de 37 à 50 places. L’effec-
tif a été renforcé par le recrutement d’une 
infirmière et de deux auxiliaires de pué-
riculture. Vestiaires avec douche, salle de 
détente, bureaux pour s’extraire du brou-
haha… L’ensemble du personnel met en 
avant des conditions de travail plus confor-
tables et mieux adaptées à leur métier. 
Enfants, parents et professionnels, tout le 
monde s’estime gagnant. En repartant, la 
maman de Kayden, qui attend un second 
heureux événement, tient des propos sans 
équivoque : « Je veux une place ici pour mon 
deuxième enfant. Sincèrement, Je n’y vois 
que des avantages ! » £

Infos+
Espace Enfance Pajeaud 
80 rue Adolphe-Pajeaud 
Service petite enfance 
01 40 96 31 33 / 31 32 
ville-antony.fr/petite-enfance

Le hall d’accueil, qui fait office 
de salle de motricité, est à la 
disposition des trois crèches. 

Chaque crèche dispose d’un 
espace extérieur. 

Les parents de Kayden, deux ans, espèrent obtenir une place ici pour leur deuxième enfant. 
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CULTURE

Rencontre sous haute voltige
D’un côté, la compagnie Pagnozoo, experte en cirque équestre. De l’autre, Anne-Laure Liégeois, 
metteure en scène de théâtre réputée. Ces artistes se sont réunis en résidence sous l’égide 
de l’espace Cirque et de la Ville pour créer deux spectacles à voir en décembre, dont l’un 
destiné aux écoliers. Un projet hors du commun au croisement de deux univers.

Dehors, les moteurs de voitures vrom-
bissent sans discontinuer sur la rue 
Adolphe-Pajeaud. À l’intérieur du 

chapiteau de l’espace Cirque, bien au chaud 
en ce frais mardi de novembre, un autre 
roulement survient aux oreilles : celui du 
souffle et du galop de Viking sur le paillage, 
dont l’odeur embaume les gradins. Telle 
une puissante locomotive, le cheval blanc 
tourne sur la piste. Assis sur sa monture, 
Johan se met debout, puis s’accroche à son 

ventre, suspend ensuite ses pieds à l’étrier 
et, la tête à l’envers, laisse sa main racler 
le sol à toute vitesse. Autant d’acrobaties 
qu’observe Anne-Laure Liégeois d’un œil 
attentif. Derrière une table constellée de 
fiches griffonnées faiblement éclairées, 
la metteure en scène approuve. «  Merci 
et bravo  », commente-t-elle d’une voix 
égale, une fois le numéro terminé. Mais, 
comme à quasiment chaque pause, elle 
revient sur des détails d’importance  : le 

délai trop long avant l’entrée sur scène des 
artistes, la fermeture du rideau à tel ou tel 
moment, le placement d’untel… S’engagent 
alors des échanges à la volée pour affiner  
ces réglages.

14 personnes, 18 chevaux
Voilà un aperçu du quotidien antonien 
vécu par ces professionnels du spectacle, 
entre le 6  et le 24  novembre à l’espace 
Cirque. Chaque jour, sauf le dimanche, ils 

La famille Pagnot 
de gauche à droite :  

Johan, Alice, Nolwen, 
et Calou, avec 

Mickaël Thabourey.

Calou Pagnot, cavalier
« Même si nous avons l’habitude des collaborations avec d’autres artistes, celle-ci est nouvelle pour la 
compagnie Pagnozoo. Nous mettons notre outil et nos compétences à disposition d’Anne-Laure Liégeois. 
Elle apporte de la cohérence à nos performances en créant un spectacle doté d’un fil rouge : tout part 
d’un cirque nostalgique, où tout est éteint, et l’arrivée d’un étranger signe un renouveau. Elle enrichit 
aussi notre façon de travailler. Habituellement, nous nous occupons par exemple des lumières à la fin 
de notre création. Cette fois-ci, elle est venue avec des spécialistes qui y travaillent tout en construisant 
le spectacle. De même, la musique tango va venir épouser ce que nous avons conçu plus tard, alors que 
nous faisons généralement l’inverse. Je tiens aussi à remercier le Théâtre Firmin Gémier / La Piscine qui 
accompagne le projet et nous permet de travailler dans de bonnes conditions. »
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se sont rassemblés pour créer J’accrocherai 
sur mon front un as de cœur, programmé 
par le Théâtre Firmin Gémier / La Piscine, 
et L’Ombre du zèbre (voir ci-contre), pour 
le public scolaire. Cette résidence est l’his-
toire d’une rencontre entre deux mondes 
artistiques : d’un côté, Anne-Laure Liégeois, 
qui a l’habitude de travailler des textes 
contemporains. De l’autre, la compagnie 
Pagnozoo, composée des membres de la fa-
mille Pagnot. Ses 14 personnes en tournée, 
3 salariés et 18 chevaux l’ont propulsée, 
depuis sa création en 1983, sur le devant 
de la scène de cirque équestre. 
Le directeur du Théâtre Firmin Gémier / 
La Piscine, Marc Jeancourt, a eu l’idée de 
les mettre en relation. Son établissement 

culturel avait déjà accueilli les circassiens 
en 2015 pour Emmène-moi : « Nous avions 
été séduits par le travail extraordinaire 
mené avec leurs chevaux. Cependant, nous 
avions le sentiment qu’il était possible 
d’aller plus loin sur les questions d’écriture 
du spectacle, de dramaturgie », explique-
t-il. C’est là qu’est intervenue Anne-Laure 
Liégeois. « Eux effectuent les prouesses et 
les figures, moi je prépare une enveloppe 
esthétique avec mon équipe de création », 
commente-t-elle, lors de sa pause ciga-
rette. Elle a en effet fait appel à sa com-
pagnie Le Festin, qui a travaillé la lumière, 
les costumes… Les musiciens Louise Jallu 
et Bernard Cavanna ont également donné 
une touche tango au projet. Retour sur la 
piste. Après de multiples figures, dont des 
acrobaties aériennes avec des morceaux de 
tissu accrochés au plafond, les artistes se 
retrouvent autour d’Anne-Laure Liégeois 
pour débriefer. Les débats se poursuivent 
lorsqu’un des cavaliers, Calou, interrompt 
les échanges, le doigt levé : « Il faudrait 
juste qu’une personne aille chercher les 
enfants à l’école. » Avec les Pagnozoo, la 
famille et l’art s’entremêlent. £

Infos+
J’accrocherai sur mon front un as de cœur 
Jusqu’au 23 décembre, tous les vendredis et 
samedis à 20 h (sauf le 9 décembre à 18 h et 
le 23 décembre à 15 h et 20 h) et les dimanches 
à 16 h. À l’espace Cirque, rue Georges-Suant. 
Stage de cirque en famille le 13 décembre  
de 14 h à 17 h. Contacter le 01 41 87 20 90  
ou s.gobron@tfg-lp.com 
theatrefirmingemier-lapiscine.fr

Deux spectacles 
pour les écoliers

La Ville propose un cadeau inédit 
aux écoliers pour les fêtes de fin 
d’année. Après leur avoir offert des 
places à la patinoire éphémère du 
centre-ville l’année dernière, elle 
les invite à découvrir deux spec-
tacles, dont onze séances inédites 
de cirque équestre. En partenariat 
avec le Théâtre Firmin Gémier / La 
Piscine, la compagnie Pagnozoo a 
accepté d’imaginer une autre créa-
tion pour le public scolaire. Pour 
cela, dans la même dynamique 
du travail mené avec Anne-Laure 
Liégeois, la famille s’est associée à 
deux artistes issus d’un autre uni-
vers : Nicolas Gerbaud et Nicolas 
Daussy. Le premier est comédien 
et metteur en scène, le deuxième 
compositeur et comédien. Avec 
les huit membres de la famille et 
ses huit chevaux, ils ont préparé 
L’Ombre du zèbre. Il s’agit d’un 
spectacle onirique et burlesque. 
Acrobates, chevaux et musiciens 
s’unissent pour créer un univers 
rempli de poésie et de magie, sau-
poudré d’un zeste d’absurde. Ici 
un cheval musicien, là une battle 
de voltige équestre ou un numéro 
de dressage rocambolesque. 4 205 
élèves en élémentaire vont en profi-
ter. Les 2 393 enfants en maternelle 
assisteront à Parfaitement pile-poil, 
un spectacle humoristique qui met 
aux prises le jeune chien Bébert et 
son maître, Lolo. Une histoire d’ami-
tié dans laquelle on ne sait pas très 
bien qui mène l’autre.

Une des nombreuses 
acrobaties de Johan et 

Calou, en répétition.

Après la répétition, l’équipe du spectacle fait le bilan autour d’Anne-Laure Liégeois, la metteure en scène.

©
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Un nouveau salon de coif-
fure pour hommes a ouvert 
ses portes à proximité de 
la RD  920 et de la station 
de RER B La Croix-de-Berny. 
L’enseigne n’est pas visible 
depuis la rue puisqu’elle se 
situe sous un porche face 
au stade Velpeau. Aux com-
mandes : Nabil Bouafia et ses 
dix ans d’expérience dans le 
métier. Celui-ci a exercé ses 
talents au Kremlin-Bicêtre et 
à Paris avant de se mettre à 
son compte à Antony, com-
mune pour laquelle il a eu un 
coup de cœur au point de vou-
loir s’y installer. « Il n’existe 
pas d’autre salon de coiffure 
dans le secteur, remarque-t-il. 
Alors, quand cette opportunité 
s’est présentée, je l’ai tout de 

suite saisie. » Aimable et cou-
rageux, Nabil reçoit sa clien-
tèle sans rendez-vous tous les 
jours de la semaine, y compris 
le week-end. Il pratique des 
tarifs très abordables et pro-
fite déjà d’un bon bouche-à-
oreille : coupe homme à 10 €, 
8  € pour un enfant. Chose 
assez rare, ceux qui ont le 
poil rebelle et souhaitent 
avoir une barbe impeccable 
peuvent aussi faire appel à 
ses services (5 €). £

Infos+
Coiffeur d’Antony 
69 rue Aristide-Briand 
Lundi au samedi de 9 h à 20 h  
Dimanche de 10 h à 19 h  
07 54 57 57 60 

Théophile Tarabay marche 
dans les pas de son père, qui 
tenait son propre restaurant. 
Depuis octobre, cet étudiant 
en droit a, lui aussi, ouvert son 
établissement, à la place d’une 
ancienne pizzéria. L’enseigne 
Au four du Liban compte 
50 couverts répartis sur trois 
salles, auxquels s’ajoutent une 
vingtaine de places en terrasse. 
Assis confortablement sur des 
chaises ou des banquettes 
rouges, le client peut goû-
ter une cuisine authentique : 
houmous, caviar d’auber-
gines, mezzés froids et chauds. 
«  Notre spécialité, ce sont les 
galettes libanaises cuites au feu 
de bois, précise Théophile. Nous 
préparons aussi des pizzas ita-
liennes appréciées des anciens 
clients.  » Laissez-vous tenter 
par le tablah, du poulet dé-
coupé servi sur une planche de 
bois et agrémenté de graines 
de sésame, de frites, de taboulé 
et de boulgour. Côté desserts, 
on vous recommande le na-
moura, un gâteau de semoule 
aromatisé de fleur d’oranger. 
Ce restaurant propose aussi 
une belle carte des vins (16 réfé-
rences) ainsi qu’un large choix 
de bières et de cocktails. Menu 

déjeuner en semaine de 13,90 à 
16,90 €. Plats à emporter. Ser-
vice de livraison en projet. £

Infos+
Au four du Liban 
27 avenue Armand-Guillebaud 
Mardi au jeudi de 12 h à 14 h  
et de 19 h à 22 h  
(vendredi et samedi jusqu’à 22 h 30)  
Dimanche de 11 h à 15 h  
et de 19 h à 22 h 
01 46 68 70 28

+ COIFFEUR 

Des cheveux  
jusqu’à la barbe 

+ RESTAURANT 

Galettes cuites  
au feu de bois 

Ils  
S’INSTALLENT  
À ANTONY

+ Éveil corporel et mieux-être 
Juliette Fontaine a lancé son activité de 
praticienne MLC : Méthode de Libération 
des Cuirasses. Elle accueille ses patients au 

113 avenue Aristide-Briand pour des séances 
individuelles ou collectives, mais aussi lors 
d’ateliers de découverte de cette méthode 
psychocorporelle aux nombreux bienfaits. 
La MLC est une approche globale du corps 
par le mouvement d’éveil corporel. Elle 
s’adresse à toutes personnes en recherche 
d’un mieux-être physique, émotionnel et/ou  
psychique. lequilibre-retrouve-mlc.com. 
06 82 32 54 30. 

+ E-boutique ludique 
Charlotte et Olivier Lizot ont créé Goupiya, 
une boutique en ligne spécialisée dans les 
jeux de société, les jeux de cartes et les 

figurines. Parmi les produits en vente : des 
jeux éducatifs pour apprendre en s’amu-
sant, vintage pour se replonger en enfance, 
coopératifs, « apéritifs » mais aussi à thème 
pour les fans de Star Wars ou de Game of 
Thrones par exemple. Sur la gamme des 
figurines, vous trouverez vos héros préfé-
rés, comme Harry Potter ou Dragon Ball. 
Du côté des jeux de cartes, découvrez les 
dernières nouveautés  : Soleil & Lune et 
les Pokébox pour Pokémon, L’esprit des 
guerriers et les Tin Box pour Yu-Gi-Oh, etc. 
Vente en ligne ou en direct avec retrait de 
sa commande à proximité du conservatoire 
d’Antony. 06 60 76 60 61. goupiya.com 
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France Bénévolat 
monte en régime 
Mise en place à l’espace Vasarely il y a un an, 
l’antenne locale de France Bénévolat se dote d’une 
permanence le samedi en plus de celle du jeudi. La 
Ville recherche par ailleurs des volontaires qualifiés 
pour tenir une nouvelle permanence juridique. 

Conciliateur de justice, administra-
teur d’un office HLM, d’une école 
catholique…, Gérard Piquard a 

l’habitude d’avoir des journées bien rem-
plies. Comme certaines de ces activités ne 
peuvent être poursuivies au-delà d’un âge 
limite, il va devoir les abandonner. Pour 
en trouver d’autres, il s’est tourné vers 
France Bénévolat : « Ils m’ont mis en rela-
tion avec l’association Saint-Raphael, qui 
s’occupe d’enfants en difficulté. » Depuis la 
mise en place de cette permanence, une 
trentaine de personnes souhaitant s’im-
pliquer en tant que bénévole se sont ma-
nifestées comme lui. Ce sont des seniors, 
des jeunes, des demandeurs d’emploi, des 
salariés, avec des motivations variées : 
se sentir utile, enrichir son CV, s’investir 
dans une action qui a du sens, défendre 
une cause, etc. Les associations ont été 
tout aussi nombreuses à avoir été reçues. 
« J’ai découvert leur existence au forum des 
associations, indique Christine Ostertag, 
présidente de l’Union féminine civique et 
sociale francilienne sud. Ils sont à notre 
écoute, nous aident à nous faire connaître 
et nous donnent les coordonnées d’Anto-
niens prêts à s’engager. » 

Un précieux intermédiaire 
Servir de lien entre des candidats béné-
voles et des associations en recherche 
de volontaires est la mission de France 
Bénévolat. Son rôle est également d’ac-
compagner ces acteurs dans la mise en 
œuvre de leur projet, de favoriser la coo-
pération inter associative : « Il existe par 
exemple à Antony dix associations qui 
proposent du soutien scolaire, remarque 

Dominique Thierry, qui fait partie des 
quatre conseillers présents à Vasarely. 
Pour une plus grande efficience, le plus 
judicieux est peut-être de les inciter à 
mutualiser leurs ressources.  » Compte 
tenu de l’utilité de France Bénévolat, une 
nouvelle permanence va voir le jour le  
1er samedi de chaque mois à partir de jan-
vier 2018. Elle complétera celle du jeudi 
matin. £

Infos+
Espace Vasarely, place des Anciens-
Combattants-d’Afrique-du-Nord 
Jeudi de 9 h à 10 h sans rendez-vous  
et de 10 h à 12 h sur rendez-vous  
1er samedi du mois de 10 h à 12 h,  
sur rendez-vous, hors vacances scolaires  
(dès janvier 2018) 
06 11 67 37 62. francebenevolat.org

Lire et faire lire
L’association Lire et faire lire donne le plaisir 
de la lecture aux enfants fréquentant les 
écoles primaires de la ville. Elle recherche 
des bénévoles prêts à s’impliquer quelques 
heures par semaine. Contacter Bernard 
Lorho au 01 46 66 57 99 ou 06 81 03 80 03. 
bernard@lorho.fr

Deuches du cœur 
Samedi 2 décembre, les Deuches du cœur 
stationneront toute la journée devant les 
magasins participant à la collecte de denrées 
non périssables au profit des Restaurants du 
cœur : Simply Market, Franprix, Intermarché, 
Leader Price et Lidl. Cette collecte est 
organisée par les 2CV club 92 pour la 21e fois. 
06 76 70 88 07. 

Don du sang
L’Établissement français du sang d’Île-de-
France et les Amis du Beau Vallon organisent 
une collecte de sang le vendredi 15 décembre 
à l’espace Henri Lasson, 6 passage du Square, 
de 9 h à 13 h 30 et de 14 h 30 à 19 h 30. 

Puces enfantines 
L’Association générale des familles d’Antony 
met en place ses puces enfantines au centre 
André Malraux, 1  avenue Léon-Harmel, 
le dimanche 3 décembre de 14 h à 17 h 30. 
Vente de jouets, livres, vélos, articles de 
puériculture, etc. 01 42 37 17 86. 

Emploi 
L’association Cercle cadres Antony emploi 
(2CAE) aide les personnes en recherche 
d’emploi ou de formation qualifiante. Elle 
donne des conseils pour toute reconversion 
professionnelle ou création d’entreprise. 
Des permanences hebdomadaires sont 
organisées et des rendez-vous accordés sur 
demande. 2CAE recherche des bénévoles 
ainsi que des marraines / parrains retraités 
ou actifs. cerclecadresactionemploi@yahoo.fr 

Unafam
Troubles psychotiques, de la personnalité… 
Confronté à la maladie psychique d’un 
proche, on se retrouve souvent isolé. Les 
bénévoles de l’Union nationale de familles et 
amis de personnes malades assurent une fois 
par mois et sur rendez-vous une permanence 
d’accueil des familles. Prochaine date : mardi 
19 décembre de 14 h 30 à 17 h. CMP d’Antony, 
79 rue Prosper-Legouté. 06 67 61 08 51.

France Alzheimer 92 
L’association propose des groupes de parole 
pour permettre aux aidants familiaux de 
surmonter leurs difficultés avec un malade. 
Prochaines séances à Antony  : vendredi 
8 décembre à 14 h 30 dans la salle François 
Molé, place Firmin-Gémier. À Sceaux  : 
vendredi 15 décembre à 10 h, 68 rue Houdan, 
et samedi 16  décembre à 10  h, 99  rue  
Houdan. À Fontenay-aux-Roses  : samedi 16 dé-
cembre à 9 h 30, 40 rue d’Estienne d’Orves.  
01 47 02 79 38 ou fa92.sud@orange.fr. 

A
S

S
O

S
E

N
 B

R
E

F

Permanence juridique : appel à compétences 
La Ville envisage de mettre en place une permanence juridique pour aider les personnes qui 
veulent fonder une association : rédaction des statuts, du règlement intérieur, choix d’une 
assurance, bilan comptable, démarches administratives, etc. Les personnes qui possèdent 
ces compétences peuvent se porter candidat et demander un rendez-vous au 01 40 96 68 60.

Dominique Thierry, responsable de 
l’antenne France Bénévolat d’Antony.
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Soirée des jeunes talents 
Chanteurs, danseurs, musiciens, comédiens, 
magiciens et humoristes vont se succéder 
sur la scène de l’auditorium du conservatoire 
d’Antony, le dimanche 10 décembre dès 20 h 30. 
Cette soirée particulière offre l’opportunité à de 
jeunes artistes antoniens d’exprimer leur talent 
artistique devant un public. Ils sont tous âgés de 
16 à 25 ans et ont passé avec succès des épreuves 
de sélection. Entrée libre. 
+D’INFOS 140 avenue de la Division-Leclerc.  
Tél. 01 41 87 81 00.

Vente de livres

Pour les aidants
Le café des aidants accueille 
les personnes qui aident au 

quotidien un proche fragilisé par 
la dépendance, la maladie ou le 
handicap. Thème du prochain 

rendez-vous : « Oser solliciter son 
entourage proche pour être aidé. »

+D’INFOS Vendredi 15 décembre de 15 h à 
16 h 30 au Café des Sports, 1 rue Auguste-

Mounié (salle au 1er étage). 
Tél. 01 40 96 31 70.

CONCOURS D’ILLUMINATIONS
– Décors apparents depuis la rue –

Bulletin d’Inscription

 Mr	  Mme	  Mlle

Nom et prénom :...................................................................................................................................................................................................................
Adresse : ................................................................................................................................................................................................................................
............................................................................................................................. (étage :............................................................) Ville : 92160 ANTONY. 
E-mail :...........................................................................................................................
Souhaite participer au Concours d’Illuminations :
					     Maisons 	 					     Balcons 

Bulletin à retourner avant le 20 décembre, au :
Sce Animations-Événementiel - BP 600 86 – 92161 ANTONY Cedex - 01 40 96 73 67/69 et 01 42 37 00 10 - evenements_animation@ville-antony.fr

C’était comment Antony autrefois ?
Les huit épisodes de la websérie consacrée à Antony entre les années 1930 
et 1950 sont désormais tous en ligne sur le site Internet de la Ville. Lancée en 
janvier dernier, cette plongée dans notre passé s’appuie sur des témoignages 
d’Antoniens qui se souviennent de tout ce qui rythmait leur quotidien. Thèmes 
des épisodes : la campagne, les transports, l’école, la vie pendant la Seconde 
Guerre mondiale, les loisirs antoniens, les commerces et les métiers d’antan. 
+D’INFOS ville-antony.fr

Engagez-vous 

L’office de tourisme vend 
des livres de 1 à 5 € au 
profit de la Croix-Rouge 
jusqu’à début janvier.
+D’INFOS 1 place Auguste-Mounié. 
Lundi de 14 h à 17 h 30, mardi et jeudi 
de 9 h à 12 h 30 et de 14 h à 17 h, 
mercredi de 9 h à 12 h 30 et de 14 h 
à 18 h, vendredi de 9 h à 12 h 30.  
Tél. 01 42 37 57 77

Tout citoyen français de plus de 18 ans peut 
devenir réserviste citoyen de la préfecture 
de police et ainsi agir bénévolement aux 
côtés des policiers pour des actes de soli-
darité, de prévention de la délinquance, de 
médiation sociale ou d’éducation à la loi. 
Parmi les missions qui peuvent vous être 
confiées : participer aux opérations tran-
quillité vacances, aux réunions de quartier, 
prendre part à l’animation de sessions de 
sécurité routière (permis vélo ou piéton 
par exemple), assurer des contacts avec 
les habitants, les associations, les gar-

diens d’immeubles. Une formation de 
deux jours est organisée pour les futurs 
réservistes, dont le contrat d’engagement 
est valable un an renouvelable. Les volon-
taires choisissent, en concertation avec le 
service qui les accueille, la durée de leurs 
missions dans la limite de 24 heures heb-
domadaires. 

+D’INFOS Inscription sur  
reserve-civique.beta.gouv.fr (répondre 
directement aux offres en ligne) ou 
en envoyant un mail au commissariat 
d’Antony, 50 avenue Gallieni, à  
csp.antony-92@interieur.gouv.fr 

RÉSERVE

CITOYENNE
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Réveillez vos cordes vocales  
Envie de chanter en 
groupe dans une am-
biance conviviale et fes-
tive ? Le centre social et 
culturel d’Antony et la 
Philharmonie de Paris 
s’associent pour vous 
proposer des ateliers 
Chantons ensemble, 
encadrés par des musi-
ciens professionnels de 
l’établissement culturel 
parisien. Cette activité 
gratuite est ouverte à 
tous à partir de 8  ans 
et ne nécessite aucune 

compétence particulière. Prochain atelier : samedi 9 dé-
cembre de 15 h à 17 h. 

+D’INFOS 4 boulevard des Pyrénées. Sur inscription,  
un à deux samedis par mois. Tél. 01 40 96 68 10. 

DÉMARCHES 

Des changements dans 
l’accueil du public 
Des modifications interviennent principalement 
à l’Hôtel de Ville à partir du 2 janvier 2018 et 
supposent de prendre ses précautions pour 
éviter de se déplacer inutilement : 
• Fermeture le jeudi matin. Plusieurs services 
municipaux à l’Hôtel de Ville seront fermés 
au public, non plus le mercredi matin comme 
c’était le cas jusqu’à présent, mais le jeudi matin : 
Régie centrale, Population (État civil, Affaires 
diverses, Élections), Petite enfance, Accueils 
de loisirs, Éducation et Affaires scolaires. 
• Pause méridienne. Le hall de l’Hôtel de 
Ville sera inaccessible au public tous les 
jours de la semaine entre 12 h et 13 h 30. 
• Démarches sur rendez-vous. Depuis début 
novembre, toutes les démarches liées au 
service Population s’effectuent sur rendez-
vous (01 40 96 71 00) : Pacs, déclaration 
de naissance, changement de prénom, 
reconnaissance anticipée, mariage…
• Rappel. Les déclarations de décès par les familles 
s’effectuent sans rendez-vous. Les opérateurs 
funéraires sont reçus sans rendez-vous du lundi 
au vendredi de 11 h 30 à 17 h (sauf le jeudi matin). 
• Médiathèque Anne Fontaine. Elle sera fermée au 
public les dimanches 24 et 31 décembre. Il n’y aura 
pas non plus de nocturnes les mardis 26 décembre 
et 2 janvier. Durant les vacances de Noël, les horaires 
changent : mardi et vendredi de 15 h à 19 h, mercredi 
de 10 h à 12 h et de 14 h à 19 h. Fermé le jeudi. 

Apéro-projet
Une épicerie coopérative et solidaire, 
impulsée par le Secours catholique et 

portée par un collectif d’habitants, verra 
le jour à Antony en 2018. Assistez à 
la présentation de ce projet dans la 

salle Henri Lasson, place du Marché, le 
jeudi 14 décembre à partir de 19 h 30. 

+D’INFOS Entré libre. Tel.06 37 13 78 49

Permis de conduire en un clic ! 
Depuis début novembre, 
les démarches concernant 
le permis de conduire ou le 
certificat d’immatriculation 
se font directement en ligne. 
Les guichets des sous-préfec-
tures d’Antony,  de Boulogne- 
Billancourt, et de la préfec-
ture de Nanterre, n’accueil-
leront plus de public. Le 
traitement des dossiers se 
veut ainsi plus simple, sûr  
et rapide. 

+D’INFOS  hauts-de-seine.gouv.fr

ATELIERS
Théâtre : La compagnie La danse des mots 
organise un atelier d’initiation au théâtre dansé 
dans la salle La Fontaine, le dimanche 17 décembre 
de 13 h 30 à 17 h. Guidés par Isabel, artiste du 
spectacle Pink : d’amour et de roses, vous décou-
vrirez une méthode très accessible, entre théâtre 
gestuel et danse, utilisant des mouvements du 
quotidien, de l’imaginaire. Inscription jusqu’au 
9 décembre à ladansedesmots@orange.fr (50 €). 
compagnieladansedesmots.fr
Exposition : L’ atelier de poterie de Gene-
viève Chevallier met en place une exposition-vente 
au 19 rue Pernoud, les samedi 16 et dimanche 
17 décembre de 10 h à 18 h. Tel. 06 80 20 13 15. 
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À Antony, les sapins de Noël naturels 
sont collectés en porte-à-porte. Vous 

pouvez les déposer devant votre 
domicile avec vos autres déchets 
végétaux : pour le secteur du jeudi, 

les 11, 14 et 18 janvier  ; pour le 
secteur du vendredi, les 5, 12 et 

19 janvier. Les sapins doivent être 
présentés nus, dépouillés de 
toute décoration et ne pas 
être contenus dans un sac 
plastique ou un sac à sapin. 

Ces consignes seront rappe-
lées dans Le guide du tri 2018 que 

vous recevrez avec votre magazine municipal en janvier. 

EN BREF TRAVAUX

Espaces verts
Squares, parcs et divers sites : plantation d’arbres, 
taille des d’arbustes et de plantes vivaces, 
désherbage, ramassage des feuilles. Voie verte le 
long du parvis du Breuil et du bassin de retenue 
de la Bièvre : aménagement d’un point d’accueil 
et du sentier d’interprétation, agrandissement de 
l’observatoire, mise en place d’une signalétique 
pédagogique. Rues d’Estienne-d’Orves, du Pont 
de Pierre, Henri-Barbusse, avenue François-
Molé, square du 8 Mai, écoles Jules Ferry et 
Blanguernon : élagage et abattages ponctuels. 
Rues de l’Abreuvoir, des Rabats, de Massy, 
squares Marc-Sangnier, des Nations unies, 
Collegno, parc Heller, bois de l’Aurore (parking) : 
essouchage. Écoles La Fontaine, du Noyer-
Doré, parc Heller, Hôtel de Ville : plantations 
d’arbres. Square Beauvallon : suppression de 
l’ancienne zone de jeux (enherbement reporté au 
printemps). Square Flemming : restructuration 

de l’aire de jeux (fermeture temporaire). Rue 
d’Olomouc : installation des protections d’arbres. 
Rue des Frères-Lumière : abattage de pins atteints 
par la chenille processionnaire.

Voirie
Rues de la Mutualité, George-Sand, du Val Fleury, 
bd Colbert : renouvellement d’une conduite de 
gaz. Avenue des Cottages, rue Adolphe-Pajeaud : 
renouvellement d’une canalisation d’eau. Rues de 
Châtenay/des Violettes : aménagements cyclables 
et de sécurité, réalisation d’une liaison cyclable. 
Rues des Baconnets, du Clos de l’Abbaye : 
aménagement sécurité, stationnement, du 
carrefour des 4 Cadrans. Place de l’Église : 
réalisation de tranchées pour divers réseaux. Rues 
du Marché, de Massy, Jean-Moulin, Mirabeau, 
Pierre-Brossolette, Rameau, Velpeau, avenues 
Duchesse du Maine, Gabriel-Péri, Jeanne-d’Arc, 
Léon-Blum, chemin Potier, parvis du Breuil : 

modernisation des lanternes. Rues des Alouettes, 
du Clos Joli, Gérard de Nerval, Robert-Doisy, 
avenues Arouet, Coysevox, impasse des Pinsons, 
sous la Tour : modernisation des candélabres.

Bâtiment 
Résidence Renaître : rénovation des logements. 
Rue de Châtenay (dépôt des services techniques) : 
démarrage des travaux de fondation. 
École élémentaire du Noyer-Doré : travaux 
d’étanchéité. Groupe scolaire La Fontaine, Ram 
Souris Verte : mise en conformité PMR. Complexe 
sportif La Fontaine : finition des lots techniques 
et du second œuvre, diverses plantations, 
finalisation du revêtement béton et des 
clôtures. Groupe scolaire Dunoyer de Ségonzac : 
démarrage du second œuvre. Sente Pajeaud :  
fin des travaux de revêtement de sol  
et de l’éclairage public.

Portes ouvertes 
L’école nouvelle d’Antony, centre 
de recherche de pédagogie active, 

est une école maternelle et primaire 
laïque, sous contrat d’association 

avec l’État. Son objectif est de 
permettre à l’enfant d’être acteur de 
ses apprentissages, en respectant 

son rythme et en ayant confiance en 
ses capacités. L’anglais est introduit 
dès la maternelle. L’établissement 

organise sa journée portes ouvertes, 
le lundi 18 décembre à 18 h 30.

+D’INFOS  4-6 rue d’Alembert. Tel. 01 43 50 13 83. 
ecolenouvelle.fr 

SCOLARITÉ

20e Journée de 
l’orientation 
Vous devez choisir la filière d’études qui va vous 
permettre de vous épanouir ? Pour vous aider, 
ne manquez pas la Journée de l’orientation, le 
samedi 2 décembre. L’événement, organisé par 
les associations de parents d’élèves, débutera 
au 11 Espace Jeunes (10 h à 13 h) avec la Rose des 
talents, un outil destiné en priorité aux collégiens 
pour les aider à mieux se connaître et à cerner leurs 
aptitudes qui ne s’expriment pas forcément dans 
le milieu scolaire. L’après-midi, de 14 h à 17 h 30, 
un forum se tiendra au sein de l’institution Sainte-
Marie : 220 stands d’informations, présentation de 
métiers par des professionnels, conférences, etc. 
+D’INFOS Espace Jeunes, 11 bd Pierre-Brossolette. Tel. 01 42 37 55 73. 
Institution Sainte-Marie, 2 rue de l’abbaye. 

Collecte des sapins 
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À la Une
Antonypole affichera un nouveau visage en 2024. Ses contours  
se précisent depuis que le groupe Linkcity a été retenu pour mener 
l’aménagement des alentours de la future gare du Grand Paris 
Express. Ils accueilleront logements, commerces, bureaux,  

un campus innovation, un hôtel haut de gamme, une maison de santé et une crèche. Le mode 
de vie des habitants sera transformé par le numérique, par des projets environnementaux 
novateurs et une offre de déplacements originale qui feront d’Antonypole un lieu emblématique.

Décembre 2017 - n°329 // Vivre à Antony

ANTONYPOLE

UNE VITRINE  
DE LA VILLE DE DEMAIN 

31



Aujourd’hui, Antonypole est constitué 
de locaux vétustes ou vacants, d’équipe-
ments publics et de zones pavillonnaires 
mal desservis par les transports en com-
mun. Demain, cet ensemble disparate au 
sud de la ville sera métamorphosé grâce à 
un programme d’aménagement de 40 ha. 
Ce vaste espace reste à imaginer. Néan-
moins, la portion la plus stratégique du 
site, grande comme trois terrains et demi 
de football autour de la future gare de la 
ligne 18, prend forme depuis octobre.
L’appel à projets « Inventons la Métropole 
du Grand Paris (MGP) » a rendu son verdict : 
cette consultation a été lancée par la MGP 
pour concevoir les quartiers « vitrines » de 
la métropole de demain. La Ville s’est por-

tée candidate avec un périmètre de 2,5 ha 
au cœur d’Antonypole, retenu comme 
54  autres sites en Île-de-France. Après 
un premier tour réunissant onze groupe-
ments formés par des professionnels de 
l’urbanisme et des entreprises innovantes 
en mars, il en restait trois en lice pour le 
deuxième tour en octobre. Le choix du jury, 
composé notamment du Maire, du préfet 
de région et des présidents de la MGP et 
de Vallée sud – Grand Paris, s’est porté sur 
l’offre de Linkcity.

Brasseries, salle de fitness, 
crèche…
Outre des architectes, constructeurs, pro-
moteurs et financeurs, une quinzaine de 

sociétés innovantes, d’associations et 
d’ONG se sont réunies pour élaborer ce 
nouveau pôle urbain. De part et d’autre de 
la gare, il comprendra 50 % de logements, 
majoritairement dans la partie nord, et 
50 % de locaux d’activité au sud, proches de 
l’autoroute A 10. Ces deux îlots seront reliés 
par un parvis autour de la station de métro. 
Celui-ci sera animé par des commerces de 
proximité, des restaurants, une crèche et 
un centre médical. En vis-à-vis de la gare, 
un espace emblématique s’élèvera, le long 
de l’actuelle avenue Léon-Harmel : un cam-
pus dédié à l’innovation (voir p.34). En se 
rapprochant de l’autoroute, les piétons tra-
verseront des espaces publics généreux et 
aborderont la partie la plus haute du site. 
Elle culminera à 35 m, bien plus que le ver-
sant nord-ouest du projet, voué à épouser 
le tissu pavillonnaire voisin. Les visiteurs 
pourront y flâner autour d’un hôtel quatre 
étoiles, dont la salle de fitness et le res-
taurant gastronomique éphémère seront 
ouverts aux habitants (voir p.34).

Antonypole, quartier avant-gardiste
Le groupe Linkcity a été retenu pour réaménager une partie 
du quartier Antonypole d’ici à 2024. Autour de la future gare 
du Grand Paris Express s’érigeront 440 logements dont une 
résidence pour personnes âgées, un hôtel quatre étoiles, une 
crèche, des commerces, et un campus dédié à l’innovation.

L’îlot nord, plus résidentiel (1), sera relié à l’îlot sud par la gare (2), cœur du futur quartier. Elle fera face au campus innovation (3), surplombant 
l’avenue Léon-Harmel. Plus au sud, un hôtel haut de gamme avec salle de fitness et restaurant gastronomique éphémère s’installera (4). 

2

3

4

1
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ENVIE D’Y HABITER ?
Les nouveaux habitants de 
ce quartier bénéficieront de 
logements évolutifs, pensés 
pour accompagner leurs projets 
de vie : naissance d’un enfant, 
départ d’un jeune adulte. Outre 
des toits végétalisés, tous les 
appartements comprendront 
des prolongements extérieurs, 
comme des terrasses ou 
balcons, ainsi que des espaces 
mutualisés (jardins, potagers, 
salles…) pour entretenir des 

relations de voisinage. La 
double orientation des bâtiments garantira une bonne luminosité et une profondeur 
de vue. Certains immeubles contiendront aussi une chambre aménagée pour tous les 
résidents, pouvant être louée ponctuellement pour accueillir de la famille, héberger des 
amis… Pour gérer ces espaces en commun et entretenir la convivialité dans le quartier, 
une application mobile et un réseau intranet seront lancés. £

LE QUARTIER 
EN 2024

440 appartements,  
soit 31 450 m2 de logements

  

7 000 m2 de bureaux

4 450 m2 de commerces,  
dont des restaurants, 

un marché couvert, une 
moyenne surface alimentaire

Un campus innovation 
de 12 800 m2, comprenant 
un espace de coworking, 
un showroom, une école 

hôtelière

6 500 m2 pour l’hôtel haut 
de gamme, sa salle de 
fitness et son restaurant 

gastronomique éphémère

Une crèche de 750 m2

Une maison de santé  
de 450 m2

La place devant la gare et ses immeubles bordés de commerces et brasseries.

Nature en ville
Ces services publics dynamiseront ce nouveau 
pan de ville. La Mairie et Linkcity entendent 
en effet réaliser un ensemble d’envergure 
métropolitaine, exemplaire pour son art 
de vivre. Pour cela, des start-up et ONG ont 
apporté leur écot en imaginant des installa-
tions et services innovants : 
scooters électriques par-
tagés, stockage individuel 
d’électricité, art urbain… 
(voir p.35). La nature tiendra 
une place centrale grâce à 
la prégnance de la végéta-
tion. Elle sera plus dense à 
mesure que l’on plongera 
dans l’espace résidentiel. 
Les habitants exerceront 

leur talent de jardinier grâce à des potagers 
associatifs et à des ateliers pédagogiques. 
L’Organisation non gouvernementale WWF 
les sensibilisera d’ailleurs à l’éco-citoyenneté.
Avant que ces projets ne voient le jour, il reste 
du chemin à parcourir. Prochaine étape : la 
Ville va signer dans les six prochains mois une 

promesse de vente avec 
Linkcity. L’objectif est 
d’achever la construc-
tion de cet ensemble 
urbain pour 2024, date 
de l’ouverture de la ligne 
de métro qui permettra 
de rejoindre l’aéroport 
d’Orly en trois minutes 
et la gare TGV de Massy 
en cinq minutes. £

La Mairie et 
Linkcity entendent 
réaliser un quartier 

d’envergure 
métropolitaine, 
exemplaire pour 
son art de vivre

Perspective depuis un logement. 
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Antonypole est déjà un quartier 
prisé d’entreprises importantes, à 
l’image d’Air Liquide, Stallergènes, 
Dräger… Il devrait l’être encore plus 
dans le futur. Le projet porté par 
Linkcity et la Ville prévoit la création 
d’un campus innovation en face de 
la gare. Son but : devenir un espace 
d’échanges et de rencontres des por-
teurs de projets innovants, et surtout, 
offrir aux start-up le meilleur envi-
ronnement possible pour grandir. 
Pour y parvenir, Linkcity donnera les 
clés du lieu à un réseau d’incubateur 

de start-up nommé Creative Valley, 
qui a déjà fait ses preuves à la sta-
tion F de Paris. De nombreux ser-
vices seront proposés aux créateurs 
d’entreprises : ateliers thématiques, 
conférences, experts en résidence, 
sessions de coaching, aide à la levée 
de fonds, mise en relation avec des 
grandes entreprises potentielle-
ment intéressées par leurs projets… 
Les entrepreneurs seront accueillis 
dans un incubateur comportant des 
surfaces privatives de 20 à 100 m2. 
Ils profiteront aussi d’un espace de 

coworking, de salles de réunion, de 
conférence, ainsi que d’un fablab, un 
espace participatif de fabrication in-
novant. Un showroom sera d’ailleurs 
ouvert aux habitants pour admirer 
ces produits du futur et échanger 
avec leurs concepteurs.

Laboratoire culinaire
Ce site phare du quartier ne consti-
tuera pas seulement un lieu dédié 
aux entrepreneurs. Il sera tourné vers 
les Antoniens en journée comme en 
soirée. Ils pourront notamment fré-
quenter l’autre partie du campus 
innovation, celle dévolue à l’espace 
hôtelier. Ici, les consultants et autres 
conférenciers de passage dormiront 
dans des chambres réservées. Ils 
vivront des expériences gustatives 
dans le « foodlab », qui s’apparente 
à un laboratoire de cuisine ouvert aux 
professionnels de l’agroalimentaire 
et de la gastronomie. Ce concept, 
déjà éprouvé à Madrid, permet aux 
habitants et travailleurs d’Antony-
pole de bénéficier d’une offre culi-
naire en perpétuelle évolution. Pour 
les restaurateurs qui veulent tester 
leur cuisine avant de lancer leur éta-
blissement, le campus innovation 
sera aussi un atout précieux. £

L’innovation ouverte sur la ville

Chercheurs, conférenciers, entrepreneurs et habitants 
feront vivre les 12 800 m2 du campus innovation, où 
tout sera rassemblé pour faciliter l’essor des start-up.

L’espace coworking du campus innovation.

L’hôtel, avec son bar à vin et son restaurant en rez-de-chaussée.

VITRINE HÔTELIÈRE HAUT DE GAMME Métro, autoroute, gare TGV de Massy, aéroport 
d’Orly… Antonypole se situe au cœur d’un nœud de 
communication. La clientèle d’affaires ne manque 
donc pas. Elle sera la cible de l’hôtel haut de gamme 
de la partie sud du site. Linkcity s’est associé à une 
prestigieuse école de management hôtelier, l’École 
hôtelière de Lausanne, pour imaginer ce projet. 
L’établissement comptera 150 chambres, ainsi 
que plusieurs suites. Il proposera à ses clients une 
expérience facilitée par les nouvelles technologies. 
Ces derniers ne seront pas seuls à profiter des lieux. 
Un restaurant gastronomique sera ouvert au public. 
Il proposera des menus différents tous les mois, 
notamment grâce à un partenariat avec les étudiants 
en hôtellerie du lycée Théodore-Monod. Un bar, associé 
à une cave à vins, sera installé sur le toit du bâtiment 
pour profiter d’une vue panoramique. Une salle de 
banquet et un espace également sur les toits pourront 
accueillir conférences, séminaires d’entreprise ou 
mariages. Enfin, une salle de fitness, équipée de 
machines dernière génération et immergée dans 
la végétation, occupera le rez-de-chaussée. £
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Une expérience au quotidien
ONG, associations et start-up sont rassemblées pour proposer aux 
futurs habitants d’Antonypole de multiples solutions pour vivre 
autrement. Passage en revue des innovations au jour le jour.

Mobilité
La start-up Clem installera une flotte de 
voitures et vélos à assistance électrique 
en autopartage. Elle lancera aussi une 
plateforme numérique de covoiturage. 
Des scooters électriques mis en service 
par Mober permettront de rejoindre le 
RER B. Quant aux places de parking, elles 
seront en partie mutualisées de manière 
à répondre le mieux possible aux besoins : 
stationnements réservés aux entreprises 
ouverts le soir pour les proches des rési-
dents par exemple.

Environnement
La nature tiendra une place incontour-
nable. La WWF sensibilisera les habitants 
à l’écologie citoyenne. Une agriculture 
urbaine sera développée grâce à des pota-
gers associatifs, des jardins partagés et 
des ateliers pédagogiques. Pour vivre dans 
un environnement plus beau, un partena-
riat sera noué avec Quai 36, un collectif  
de street artistes. La place jouxtant la  
gare accueillera des événements ou des 
spectacles.

Énergie
Le concept suisse de la «  société à 
2000 Watts » fournira une source d’ins-
piration pour l’ensemble du site. Le pro-
moteur vise une division par trois des 
besoins de consommation énergétique 
par personne et par année par rapport 

aux normes actuelles. Pour cela, la société 
Tesla proposera aux habitants des pan-
neaux photovoltaïques couplés avec des 
batteries de stockage de l’électricité pour 
gagner en autonomie. Les outils « Smart 
Grid » seront aussi utilisés. Ils forment un 
réseau électrique intelligent, favorisant la 
circulation de flux d’électricité entre ac-
teurs du quartier selon leurs besoins. Un 
réseau de chauffage urbain alimenté par 
de la géothermie est également à l’étude.

Numérique
Un réseau intranet et une application 
mobile faciliteront la vie entre voisins, no-
tamment pour louer des espaces mutuali-
sés dans les immeubles ou organiser des 
animations. Une conciergerie digitale sera 
aussi proposée.

Consommation
L’offre commerciale sera novatrice. Des 
espaces hybrides mélangeront vente et 
détente, comme le concept de café-librairie.  
La consommation sera aussi éthique et 
écologique  : le marché Naturellement 
urbain rassemble dans une halle des com-
merçants n’utilisant aucun emballage 
jetable mais des récipients consignés et 
invitant au paiement par mobile. Pour fa-
voriser une économie circulaire, des start-
up apporteront leur expertise en recyclage 
et valorisation des produits en fin de vie ou  
des déchets. £

Deux questions à…
PHILIPPE MARTIN
Maire adjoint chargé  
de l’Urbanisme 

Quelles sont les 
grandes orientations 
de la Ville en matière 
d’urbanisme ?
Des équipements et 
pôles d’attraction 
sont en construction, 

comme le complexe sportif La Fontaine, 
la fosse de plongée de Pajeaud, le quar-
tier Jean-Zay. Antonypole et sa future 
gare du Grand Paris Express, dont la 
localisation fut l’une de mes batailles 
lors de mon précédent mandat de maire 
adjoint aux Transports, en font partie. 
Nous concilions ces projets avec une vo-
lonté d’accroître la convivialité : la future 
place du Marché créera un espace de vie 
qui fait défaut aujourd’hui en centre-
ville et la construction du théâtre va 
commencer prochainement. La richesse 
d’Antony réside aussi dans son urbanisa-
tion mesurée, symbole d’un cadre de vie 
de qualité. Notre objectif est de protéger 
ce patrimoine antonien que représente 
son secteur pavillonnaire.

Comment concilier cela  
avec les grands projets ?
Toutes les nouvelles lois concourent à 
densifier en construisant plus de loge-
ments sans régler les problèmes de 
transports, d’emploi ou d’équipements 
publics pour absorber ces nouveaux flux. 
Malgré cela, la Ville permet aux Anto-
niens de faire évoluer leur habitat grâce 
à un Plan local d’urbanisme généreux 
pour les constructions pavillonnaires. 
Conserver ces droits tout en assurant 
un rempart au « tout-béton » des pro-
moteurs encouragé par l’État est mon 
plus gros combat actuellement avec 
notre service de l’Urbanisme. Ainsi, la 
densification s’est opérée sur des grands 
axes, comme la RD 920 et ses abords 
immédiats, tout en la contrôlant dans 
les autres secteurs par la réalisation 
ponctuelle de « maisons de ville ». Par 
ailleurs, j’accorde de l’importance à 
« l’urbanisme de contact », c’est-à-dire 
à accompagner les habitants dans 
leurs démarches administratives liées 
à leurs constructions. Chaque projet, 
petit ou grand, participe à la qualité de 
notre ville. 

Exemple d’espaces partagés dans un immeuble d’habitations. 
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DORIAN BEDEL 
Il connaît la chanson ! 
Dorian Bedel, professeur de musique en 
collège, fait partie des quinze meilleurs 
candidats-chanteurs de l’émission 
N’oubliez pas les paroles, présentée par 
Nagui sur France 2. Lors des masters en 
septembre, il a atteint les quarts de finale. 

I l y a du lourd qui arrive », déclare Nagui lors du premier passage 
télévisé de Dorian. L’animateur vedette de France 2 a vu juste. 
Cet Antonien de 33 ans, fan de variété française, va aligner 

21 victoires fin 2016, empochant la coquette somme de 114 000 w. 
« Je venais d’acheter ma maison à Antony, précise-t-il. J’en ai profité 
pour faire quelques travaux. Je me suis aussi offert des vacances en 
Norvège, en Israël, au Maroc et à New York. » Sa série a pris fin sur 
la chanson Libertine de Mylène Farmer, une artiste dont il connaît 
pourtant bien le répertoire. Pour ceux qui l’ignorent, cette émis-
sion ressemble à un karaoké où les candidats s’affrontent en duel. 
Au lieu de lire les paroles sur un écran, ils doivent les chanter de 
mémoire. Et dire que Dorian a failli ne pas y participer : « C’est ma 
femme qui m’a inscrit. La production m’a appelé plusieurs fois mais 
je n’avais pas envie d’y aller. J’ai changé d’avis lorsque mon ami, 
Hervé, est devenu le plus grand maestro du jeu, avec 45 victoires et 
361 000 w de gains. Je me suis dit : pourquoi pas moi ? » 

Les Sardines de Patrick Sébastien 
À Antony, ses performances ne passent pas inaperçues. Des per-
sonnes lui adressent des lettres d’encouragement, d’autres lui 
réclament un selfie dans la rue. « Ma photo figure dans beau-
coup de téléphones », s’amuse-t-il. Sa notoriété grandit encore 
en septembre dernier. Son brillant parcours lui ouvre la porte des 
masters. Pour préparer cette épreuve, il s’entraîne trois heures 
par jour. Face à lui se dressent les quinze meilleurs candidats de 
l’émission, dont Hervé qui sera éliminé dès le premier tour à la 
surprise générale. Il enchaîne les victoires sur Couleur menthe 
à l’eau d’Eddy Mitchell, Si l’on s’aimait des Enfoirés et Divine 
Idylle de Vanessa Paradis pour se hisser jusqu’en quart de finale 
(nouvelle cagnotte de 50 000 w !). « J’ai perdu d’un petit point, 
explique-t-il. J’ai buté sur Les Sardines de Patrick Sébastien. Je 
connaissais le refrain mais je ne l’ai chanté qu’une fois au lieu de 
deux. » La production pourrait le convoquer pour les prochains 
masters : « C’est possible, si je suis toujours classé parmi les tout 
meilleurs. » De nouveaux voyages en perspective ? £ 

AMÉLIE DIACK 
Un conte aux accents 
africains 
Amélie Diack, assistante sociale férue de 
littérature, publie son premier roman, Shouna, 
un conte inspiré de mythologie africaine où un 
enfant se découvre des pouvoirs surnaturels. 
Parviendra-t-il à les utiliser à bon escient ? 

Amélie Diack est une dévoreuse de livres. Cette Antonienne 
d’origine sénégalaise et martiniquaise, grande admiratrice 
d’écrivains africains et caribéens comme Amadou Hampâté 

Bâ et Maryse Condé, ne se contente pas de lire, elle prend aussi la 
plume à la moindre occasion. De jour comme de nuit, sur son lieu de 
travail ou dans les transports en commun, elle note dans un calepin 
toutes les idées qui lui passent par la tête. Petite, elle écrivait déjà des 
romans et des contes qu’elle transformait en pièces de théâtre pour 
divertir ses petits frères. Si elle a toujours rêvé de devenir roman-
cière, il ne lui est jamais venu à l’esprit de se faire publier. Jusqu’au 
jour où sa sœur met la main sur un de ses manuscrits rédigé il y a 
vingt ans. Un coup de cœur ! Elle l’incite aussitôt à l’adresser à des 
maisons d’édition. « J’étais certaine que cela ne marcherait pas, avoue 
Amélie, l’air encore étonnée. Devant l’insistance de ma sœur, je l’ai 
quand même envoyé et j’ai reçu cinq réponses positives. » C’est ainsi 
que Shouna est né, le premier tome d’une trilogie. 

Une réflexion sur la nature humaine 
Écrit dans la pure tradition africaine, celle de l’oralité, son roman 
met en scène un homme-enfant, roi de la forêt, sans cesse tiraillé 
entre le bien et le mal. Sur ses épaules repose l’avenir du monde. 
Une sorcière, une déesse, des ancêtres, des marabouts, des ani-
maux qui parlent… L’auteure, passionnée d’histoire et d’ethnolo-
gie, emmène le lecteur dans un univers où imaginaire et réalité 
s’entremêlent. Elle l’invite à s’interroger sur la nature humaine, 
le pouvoir, l’au-delà. Le second tome de cette saga devrait sortir 
durant le premier trimestre 2018. Ne connaissant pas l’angoisse 
de la page blanche, Amélie Diack écrit ses récits d’une traite puis 
y revient plus tard pour les peaufiner. Aujourd’hui, elle semble 
toujours sur son petit nuage, plus motivée que jamais : « Lorsque 
Shouna a été publié, je n’arrivais pas à y croire, Il figure en bonne 
place dans ma bibliothèque et j’en suis fière. » £

+D’INFOS Shouna aux éditions Édilivre (15,50 €), en vente 
sur amazon.fr, fnac.com et à la libraire Inkipit, 57 avenue 
Aristide-Briand. 

« 

Avec ses gains, Dorian Bedel 
a voyagé à l’étranger et a 
réalisé des travaux dans 
son pavillon à Antony.

C’est sur les conseils de sa 
sœur qu’Amélie Diack a envoyé 
son manuscrit à des maisons 
d’édition sans se douter 
que cinq d’entre elles lui 
répondraient positivement. 
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DÉCORATIONS

Antony s’illumine 
Comme chaque année à l’approche de Noël, la ville se pare de ses 
plus beaux habits de lumière. À la tombée de la nuit, guirlandes, 
sapins et autres motifs donnent une tonalité féerique aux quartiers 
antoniens. La pose de ces décorations, composées uniquement 
d’ampoules LED, est confiée à deux entreprises sous la conduite 
des services techniques de la Ville. Vivre à Antony les a suivies. 

1

4

3
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Repères
1. La pose des illuminations est confiée à deux entreprises. Elle a duré un mois et demi. 
2. Des motifs sont posés sur 202 candélabres, partout en ville. Une opération qui nécessite bien souvent l’emploi d’une nacelle. 
3. Les illuminations de Noël, qui sont réutilisées chaque année, sont entreposées au Centre technique municipal, avenue François-Arago à Antonypole.  
4. Avant d’être posé, l’état de fonctionnement du matériel est soigneusement vérifié par un agent municipal. 
5. �En 2009/2010, la Ville a abandonné en totalité les ampoules à incandescence au profit d’ampoules LED, plus économiques. 

Une guirlande LED de vingt mètres consomme par exemple 17 watts : cinquante fois moins qu’une ancienne guirlande.  
6. �Après avoir découpé la ville en vingt secteurs, un agent municipal remet à ses prestataires une fiche de travail leur précisant  

leur lieu d’intervention. 

2

5

6
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Repères
1.  Six sapins de cinq mètres sont installés (parvis du Breuil, place 
Firmin-Gémier, carrefours Raymond-Aron, du Président Kennedy, 
devant la gare Fontaine-Michalon, square du 8 Mai 1945).
2. La fontaine de la place du Général de Gaulle est habillée  
de 1 200 mètres de guirlandes. 
3. 27 arbres sont décorés de guirlandes pouvant atteindre 
jusqu’à cinq mètres. 
4. L’allumage de chaque point d’illumination est prévu  
pour fin novembre-début décembre.  
5. Les différents sites antoniens sont alimentés par 928 mètres 
de câbles électriques. 

1

3 4
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Jéromine  
Mpah-Njanga
23 ans

2013
Intègre l’Institut national du sport, de 
l’expertise et de la performance (Insep)

2015
Championne du monde universitaire 
à Gwang ju, en Corée du Sud

2017
Prend sa licence à Antony sports 
escrime. 3e de l’Open international 
d’Antony, 1re en 2016. 

« Elle est une 
tireuse réputée 

patiente et 
plutôt défensive, 
mais capable de 
contre-attaquer 
en une fraction 

de seconde »
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FLEURETTISTE

As de pique
Licenciée à Antony sports escrime, Jéromine Mpah-Njanga fait partie des cinq 
meilleures fleurettistes françaises. Cette gauchère se montre aussi calme dans 

la vie qu’appliquée et patiente sur la piste. Une tranquillité qui cache une 
ambition débordante, celle de participer aux prochains Jeux olympiques.

Dans le gymnase Christian-
d’Oriola de l’Insep, Jéromine 
Mpah-Njanga répète inlas-

sablement les mêmes gestes face 
à son entraîneur, comme un musi-
cien avec son instrument. Masque 
bleu-blanc-rouge, t-shirt blanc et 
legging, elle fléchit les genoux, 
déroule son bras, fait mouche avec 
son fleuret, puis se relève. « T’as pas 
accéléré, là ! » lui assène son coach. 
Une routine ? Cette recherche du 
geste parfait ne lui apparaît pas 
ainsi. La jeune athlète de 23 ans en 
apprécie la technique, la tactique, 
l’esthétique de la chorégraphie.
Depuis toute petite, elle a été 
« piquée » par ce sport à l’histoire 
séculaire. Elle n’a que six ans et 
demi lorsqu’une démonstration 
d’escrime est organisée dans son 
école de Breuillet, une commune 
de 8 000 habitants dans l’Essonne. 
« C’était en juin. Pendant tout l’été, 
j’ai tanné mes parents pour qu’ils 
m’inscrivent à un cours d’escrime à 
la rentrée », se souvient-elle. Cette 
licence en club est la première 

d’une longue liste. Dans sa tête, la 
discipline prend une place déme-
surée. « Quand j’étais adolescente, 
je croyais pouvoir arrêter l’école 
pour vivre de l’escrime. » Pourtant, 
il faut bien continuer à apprendre. 
En seconde, elle étudie au lycée à 
Arpajon la journée et se rend après 
les cours à Trappes, où le club local 
l’a enrôlée. Sa mère l’accompagne 
alors sur les trajets aller-retour de 
deux heures chaque mardi et ven-
dredi soir. Un rythme d’enfer pour 
concilier études et sport. Cette ca-
dence s’accélère lorsqu’elle quitte le 
cocon familial à 15 ans pour intégrer 
le Centre de ressources, d’exper-
tise et de performances sportives 
(Creps) d’Aix-en-Provence. Elle se 
souvient de ses révisions du bac : 
« Une semaine avant les épreuves, 
je relisais mes cours au bord des 
pistes lors d’une compétition à Saint- 
Pétersbourg. » Elle n’a toujours pas 
le temps de souffler quand elle 
rejoint les toutes meilleures fran-
çaises à l’Insep. Elle s’y entraîne 
quatre heures par jour, se déplace 

pour des compétitions à l’étranger 
une fois par mois, étudie chaque 
soir. Dans son viseur désormais : les 
Jeux olympiques de Tokyo en 2020, 
avant pourquoi pas ceux de Paris, 
même si elle n’affiche pas cette 
ambition ouvertement.

Férue de lecture  
et de journalisme
À la veille de son 23e anniversaire, 
en ce 30 octobre, elle a conscience 
d’avoir vécu une adolescence aty-
pique : « Encore aujourd’hui, je me 
prive de beaucoup de choses. De-
main, je ne vais pas sortir fêter mes 
23  ans par exemple. Mais à mon 
âge, j’ai quelques compensations : je 
voyage sur tous les continents et me 
suis fait des amis dans le monde en-
tier. » Depuis ses années au Creps, 
elle s’est entourée d’un groupe de 
copines. Des amitiés solides. Tandis 
que nombre de ses coéquipières en 
équipe de France préparent une 
formation de kiné ou de professeur 
de sport pour vivre mieux, elle s’est 
orientée vers le secteur plus difficile 
des médias. Un formateur du presti-
gieux Centre de formation des jour-
nalistes, où sont passées des stars 
comme Patrick Poivre d’Arvor ou 
David Pujadas, lui enseigne, à elle 
seule, les rudiments du journalisme. 
Une profession qui satisfait sa  
curiosité et sa soif d’apprendre. Son 
goût pour la lecture devrait l’aider 
à réussir. Essais, thrillers, romans…, 
elle dévore tout. Son calme et sa sa-
gesse contrastent avec l’explosivité 
attendue dans sa discipline. Sur les 
pistes comme en dehors, Jéromine 
Mpah-Njanga cultive le paradoxe : 
elle est une tireuse réputée patiente 
et plutôt défensive, mais capable de 
contre-attaquer en une fraction de 
seconde. £

Jéromine Mpah-Njanga, ici au gymnase Éric Tabarly avec sa médaille d’or des championnats 
d’Europe des moins de 23 ans, a pris sa licence à Antony depuis le début de l’année.
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Une gestion toxique de la dette

A.-L. Hagel (EELV) 

En 2007, le Maire remplace trois emprunts à taux 
variable par un emprunt à la mode, appelé 
« structuré ». C’est un choix dangereux car le taux 
du remboursement varie avec la parité entre l’euro 
et le franc suisse. Quand le franc suisse s’apprécie, 
le taux de l’emprunt structuré grimpe avec lui, sans 
aucune limite. C’est un produit spéculatif mis au 
point par les banques pour se protéger des 
variations de change sur le dos des collectivités. 

Le maire a cédé aux messages des banquiers. 
Aujourd’hui le piège se referme : après la hausse 
récente du franc suisse, le taux de cet emprunt est 
passé au-dessus de 23%. Le surcoût, en année 
pleine, sera d’au moins 1 million d’euros pour les 
finances de la Ville. Soit une somme deux fois plus 
importante que la réforme des rythmes scolaires. 

Nous demandons depuis plusieurs années que cet 
emprunt « toxique » soit renégocié pour ne pas 
mettre en danger nos finances. Le maire a toujours 
refusé, convaincu d’avoir fait un bon choix. Il ne 
faut plus garder cette erreur de gestion. Cet 
emprunt doit être le premier à disparaître de nos 
comptes lors du plan de désendettement annoncé. 

J-M. Feuillade (C2A) 

Marité Charrier (PS) 

Pierre Rufat (PRG) 

Camille Le Bris (PS) 
 

Annie-Laure Hagel (annielaurehagel@yahoo.fr), Jean-Marc Feuillade (feuillade@wanadoo.fr), Marité Charrier 
(marite.charrier@orange.fr), Pierre Rufat (pierre.rufat@orange.fr), Camille Le Bris (camille.lebris@gmail.com)
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







Antony 

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
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             Antony Pour Un Nouvel Avenir

      Je   suis  favorable,  à  ce  que  la France,  et  par  conséquent  ma  ville ,  prennent  les mesures 
nécessaires pour accueillir des familles syriennes en détresse.

      Pour être attentif à leurs demandes, il nous faut les loger,  leur procurer  les  soins médicaux 
nécessaires ,  leur  ouvrir   les   portes  de  nos  écoles ,  les guider  dans  leurs droits ,  leur  offrir 
des emplois.

      Oui, bien sur. Mais avons-nous les moyens de nos ambitions?

      Voici  quelques  derniers  chiffres  connus  ( source :  diagnostic social territorial ),  pour  notre 
ville :

      Un certain  nombre  de  personnes m'ont demandé des précisions quant à  la  phrase  de mon  
dernier  article  concernant  les  migrants.  Je vais essayer, en tenant compte du peu d'espace de 
communication ici, de compléter mon propos.

Dépendance   aux  prestations  :   prés  de  1 370  ménages  antoniens  dépendent 
principalement de la CAF  ( Caisse d'allocations familiales ) soit 15% des ménages.

      Entre  autre,  la  baisse  des  dotations  d'état,  se traduira  à terme automatiquement  par  des 
hausses d'impôts locaux ( comme c'est déjà le cas dans un grand nombre de communes ).

      Regardons la réalité: quel budget la France peut consacrer à cette action?

      A l'heure ou j'écris ce texte la dette publique française est de 2 075 762 975 820 euros.
      A Antony nous avons également une dette, qui s'étalera sur un peu plus de 7ans.

      Nous  ne  sommes  pas les plus malheureux,  le département  de  Seine-Saint-Denis,  qui  a  été  
géré   par  Mr  Claude  BARTOLONE  (  candidat   aux   prochaines   élections régionales  ) ,    a  son 
endettement avec des échéance sur 27 ans.

Emploi:    481 demandeurs d'emploi de moins de 26 ans.
                     2 017    personnes   de    25   ans   et   plus    sont   sous   contrats    précaires  (  416 321 
personnes sur l'ile de France ).

Population   âgée   dépendante  :    environ   9 00    personnes    seraient    éligibles    à  
l'allocation personnalisée d'autonomie (APA ).

Logement :   2 455   ménages   vivent   dans   une   situation  de  surpeuplement   soit   10%   de 
l'ensemble des ménages ( selon la norme définie par l'Insee )
Taux de pauvreté:  1 990 ménages vivaient sous le seuil  de pauvreté  en  2011 ( près de neuf 
millions  de  personnes  en  France ) .  Les  chiffres  pour  2015 ne  doivent  pas  être  bien 
meilleurs.

      La   France   doit   défendre   ses   valeurs   d'humanisme   et   de   solidarité   sans  pour  autant 
mettre en péril son modèle social trés sollicité , et déjà en grandes difficultés.

Contact: aripa.alain@orange.fr

La fosse de plongée n’a pas coulé nos finances

Dépénalisation du stationnement : 
une hausse de fait des tarifs
Si la reprise en régie du stationnement urbain par la 
ville est une bonne chose, il n’en demeure pas moins 
qu’avec un montant du forfait post stationnement 
fixé à 20,00 €, la dépénalisation du stationnement 
va entrainer une hausse de fait des tarifs sur notre 
commune.
La justification : fluidifier le stationnement en surface 
en centre-ville. Encore pour cela faudrait-il encoura-
ger l’utilisation des parkings souterrains largement 
sous-exploités, ainsi que les modes de transport 
alternatifs à la voiture.
Contact : francois.meunier21@laposte.net

Transport RER : le maire inverse les 
priorités !
Alors qu’unanimement les usagers de la ligne du RER 
B réclament des mesures d’urgence pour l’amélio-
ration du trafic et des conditions de transport sur 
cette ligne, le maire d’Antony, avec d’autres élus de la 
vallée Massy-Orsay-Saclay, préfère adresser une mis-
sive au chef de l’État demandant la réalisation d’une 
hypothétique ligne 18 du Grand Paris Express qui 
prévoit de desservir la zone Antonypôle après 2024.
Certes, avoir un maire visionnaire qui réfléchit aux 
évolutions de sa ville est nécessaire, mais surtout il 
conviendrait pour les citoyens usagers des transports 
collectifs d’avoir un maire attentif qui s’intéresse 
aux problèmes quotidiens subis par ses administrés. 
Ceux-ci n’en peuvent plus des incidents, des retards, 
des suppressions ou des surcharges qui de mois en 
mois ne cessent de croître sur la ligne B du RER.
Selon le directeur de cette même ligne, qui s’expri-
mait lors d’une réunion publique à Palaiseau, ces 
dysfonctionnements récurrents ne pourront trouver 
un début de solution qu’à l’horizon 2025, et encore 
si les financements sont mobilisés par Mobilité Île-
de-France - ex STIF -, l’État, la Région et les autres 
partenaires. D’ici là, les problèmes ne manqueront 
pas de s’aggraver puisque l’arrivée du Tram T 10 à la 
Croix-de-Berny drainera sur la ligne RER B nombre de 
nouveaux usagers ainsi que la ligne 15 du Grand Paris 
express qui doit se connecter à Arcueil-Cachan.
L’urgence aujourd’hui, pour les milliers de voyageurs 
du RER, c’est la dégradation de la ligne B qui va s’am-
plifier. Monsieur le Maire, vous devez la prendre en 
considération.
Bonnes fêtes de fin d’année à tous !

Locataires, du parc privé ou en 
HLM, ATTENTION DANGER !
Les annonces de Macron et de son gouvernement vont 
conduire à une aggravation de la situation de tous les 
locataires. 
Baisse de l’APL pour tous les allocataires, contrats locatifs 
à durée déterminée (instabilité et précarité), baisse des 
aides à la pierre qui va ralentir et/ou stopper la construc-
tion et la réhabilitation de logements sociaux (1600 dos-
siers en attente à Antony); …
Double peine pour les locataires sociaux antoniens : au 
1er janvier 2018, leur bailleur, Antony Habitat, devient 
une coopérative de statut privé au fonctionnement in-
quiétant tant il est flou. Ils subiront une hausse des loyers 
alors que la baisse de l’APL aurait dû conduire à l’inverse.
Dans le logement privé, aucune mesure de contrôle n’est 
prévue par le gouvernement, laissant la voie à des loyers 
toujours plus chers.
Réagissons !
Isabelle Delpech – idelpech@wanadoo.fr

Le nouveau bonnet rouge !
Dans sa dernière tribune, le maire vient de s’apercevoir 
du montant de la dette publique, mettant tous les gou-
vernements depuis quarante ans dans le même sac.
L’Etat privatise, oui, pourtant il y a peu à Antony, le maire 
se félicitait du remplacement de la poste dans le quar-
tier La Fontaine, par un relais dans un magasin privé, qui 
selon ses dires en conseil municipal offrait un meilleur 
service.
Tout comme l’Etat qui ne fait pas d’effort pour les com-
missariats de police, notre maire n’a toujours pas affecté 
les quatre postes de policier municipal pourtant votés en 
conseil municipal en fin d’année dernière.
En revanche si l’Etat réduit les investissements, ce n’est 
pas le cas à Antony, avec la fameuse fosse de plongée, 
et le théâtre.
Mais heureusement que l’Etat est présent car le maire 
avait engagé une procédure de réaménagement de ses 
emprunts auprès du fonds de soutien, crée par la loi ini-
tiale pour 2014 visant à apporter une aide aux collectivi-
tés affectés par les emprunts toxiques.
A priori, il  suffit de critiquer tous les gouvernements, 
sauf quand ça arrange.
Attendons encore un petit effort, et il va s’apercevoir 
aussi qu’il y a des habitants d’Antony qui vivent sous le 
seuil de la pauvreté.

Illuminations de Noël ?
Cette année sur la RD 920 c’est service minimum. Par 
soucis d’économie ou comme le revendique Jean-Luc 
Mélenchon pour la laïcité de l’espace public ?
Toute l’équipe d’Antony Pour Un Nouvel Avenir se joint  à 
moi pour vous souhaiter un joyeux Noël et d’heureuses 
fêtes de fin d’année.
Contact : aripa.alain2@orange.fr

Comme vous pouvez le voir, si vous passez rue Pajeaud, le 
centre aquatique est presque terminé. La fosse de plongée 
se remplit : elle ouvrira en mars prochain. Mais force est de 
constater que, contrairement aux prédictions répétées depuis 
des années par l’opposition, elle n’a pas vidé nos caisses. En 
2017, malgré une nouvelle ponction de l’État de 1,7 million 
d’euros sur notre budget, notre excédent ne diminuera pas et 
il y a de bonnes chances qu’il augmente pour se situer entre 
14,5 et 15 millions d’euros. Sans hausse des impôts !

Au demeurant, l’avenir de la fosse de plongée se présente 
bien : plus de 40 clubs nous ont déjà fait part de leur intérêt 
pour y réserver des créneaux. L’opposition va devoir trouver 
un autre épouvantail pour effrayer les Antoniens.

En attendant, il est en train de se créer un consensus entre 
les différents groupes de l’opposition pour susurrer que 
si le RER B ne marche pas bien, c’est de la faute du maire  
d’Antony, accusé de ne pas intervenir assez auprès de la 
RATP pour lui faire part des dysfonctionnements presque 
quotidiens que subissent nos habitants. Dans leur esprit, si 

le maire d’Antony intervenait plus les problèmes cesseraient.

Les problèmes du RER B sont structurels. Ils sont liés à la 
conception de la ligne qui remonte au milieu du 19e siècle. 
Les maires des villes traversées par le RER B en sont bien 
conscients. Ils ont créé il y a dix ans une association à la-
quelle participent régulièrement nos élus, qui alerte sans 
cesse la RATP sur les difficultés rencontrées et recherche avec 
elle les solutions, mais force est de constater que personne 
ne les trouve. Depuis quinze ans, les pannes et les retards ne 
diminuent pas.

Alors, on pourrait, pour faire plaisir à l’opposition, multiplier 
les gesticulations politiciennes, s’exprimer violemment dans 
des tweets, se mettre en colère, mais en réalité, seul le réseau 
du Grand Paris permettra en 2024 d’y mettre fin, si sa réalisa-
tion n’est pas ralentie.

En attendant, joyeuses fêtes !

Retrouvez-nous sur antonypourtous.fr.
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RENCONTREZ VOS ÉLUS
+ Majorité
Jean-Yves Sénant, maire, reçoit à l’Hôtel de Ville 
sur rendez-vous au 01 40 96 72 97 / 71 01. 
 Jean-Yves.senant@ville-antony.fr.
Les élus reçoivent sur RDV au 
01 40 96 71 65 / 73 30.
Maires adjoints : Jean-Yves Le Bourhis, 
éducation ; Véronique Bergerol, Seniors et 
Anciens Combattants ; Pierre Médan, finances ; 
Isabelle Rolland, culture, affaires civiles et 
administratives ; Pascal Colin, pôle social ; Armelle 
Cottenceau, environnement, dvpt durable et 
affaires funéraires ; Philippe Serin, ressources 
humaines et élections ; Sophie Sansy, sécurité 
et prévention ; Philippe Martin, urbanisme ; 
Stéphanie Schlienger, enfance et famille ; Jacques 
Legrand, logement ; Perrine Precetti, mobilité 
urbaine ; Étienne Charrieau, aménagement 
urbain ; Fatma Betouati, dvpt économique et 
emploi.
Conseillers municipaux délégués : Anny Léon, vie 
associative et bénévolat ; Jean-Pierre Limborg, 
nouvelles technologies et e-démocratie ; Rosa 
Macieira-Dumoulin, animations Seniors et  
affaires européennes ; Fabien Hubert, commerce, 
artisanat et jumelages ; Corinne Pham-Pingal, 
transports ; Saïd Ait-Ouaraz, politique de la 
ville et cohésion sociale ; Anne Fauret, activités 
périscolaires et relations avec les établis. 
d’enseignement secondaire ; Cyril Adda, budget ; 
Wissam Nehmé, sécurité routière et prévention 
des risques ; Colette Covi-Houemavo, précarité 
et intégration ; Ioannis Vouldoukis, hygiène, 
santé et sciences ; Maryse Lemmet, réseaux et 
maîtrise de l’énergie ; Christian Ollivry, solidarité 
et insertion ; Françoise Quinzin, écoles ; Michel 
Fouquet, travaux ; Isabelle Lajeunie, relations 
avec les entreprises ; François Goulette, 
projets de dvpt économique ; Christel Berthier, 
animations et événementiel ; Gilles Le Lamer, 
sport ; Fatima Messaoudi, dvpt du lien social et 
du bien vivre ensemble ; Paul Duriez, circulation 
et stationnement ; Valérie Benoit, personnes 
en situation de handicap ; Stephane Celestin, 
gestion ; Claire Genest, management des services 
publics ; David Passeron, jeunesse et promotion 
de l’économie sociale et solidaire ; Claudine 
Lesieur, circulations douces.

+ Opposition
ANTONY AVEC VOUS (Parti socialiste, EELV, 
Citoyens à Antony, PRG), Annie-Laure Hagel 
06 83 82 65 81, Jean-Marc Feuillade 06 78 03 35 37, 
Marité Charrier 06 08 25 08 97, Pierre Rufat  
06 45 44 85, Camille Le Bris.
ANTONY À GAUCHE (Parti Communiste Français, 
Parti de Gauche) Isabelle Delpech 06 81 48 38 82.
ANTONY BLEU MARINE (Front National)
François Meunier 06 60 64 18 32
ANTONY POUR UN NOUVEL AVENIR
Alain Aripa 06 07 81 98 15

+ Vos conseillers 
Départementaux
Patrick Devedjian reçoit le 1er lundi de chaque 
mois de 18 h à 20 h à l’Hôtel-de-Ville sur RDV  
au 01 40 63 67 72 ou 01 47 29 32 33  
Twitter : @DevedjianP
Véronique Bergerol reçoit le 1er vendredi  
de chaque mois de 8 h 30 à 12 h à l’Hôtel-de-Ville, 
sur RDV au 01 40 96 71 65.

+ Votre députée
Frédérique Dumas reçoit le 1er lundi de chaque 
mois de 18 h à 20 h à l’Hôtel de Ville  
sur RDV au 06 45 26 38 73. 
frederique.dumas@assemblee-nationale.fr. 
Twitter : @DumasFrederique 

1/8 antony protect
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LE CARNET  
D’ANTONY

6/10	 Noah Marquay
7/10	 Saël Bredon
7/10	 Anaé Ayo Owondo
7/10	 Noah Lévy
7/10	 Ambroise Pincemaille
9/10	 Enzo Corneli
10/10	 Marie de Chillaz
10/10	 Emy Nguyen
10/10	 Venice Le Dang
12/10	 Adriel Ben Samoun
14/10	 Victoire Rosin
15/10	 Salomé Francomme
15/10	 Sadou Maiga
16/10	 Mehdi Bouguila

16/10	 Siméon Romieu
17/10	 Sacha Robain
17/10	 Lise Goursaud
17/10	 Eléa Robin
19/10	 Anaïs Poli Wong
19/10	 Haroun Bali
20/10	 Alioune Gueye
20/10	 Lucas Roig
20/10	 Kylian Sampaio
21/10	 Julie Guyot
22/10	 Anatole Li
23/10	 Maëlya Tilly
23/10	 Noham Coelho Mahsas
23/10	 Loujeyn Mansi

25/10	 Roxane Jeremie
25/10	 Malo Ye
25/10	 Noémie Lenfant
25/10	 Omar Drira
26/10	 Saly Traoré
27/10	 Maya Charpentier
27/10	 Alban Betsy
27/10	 Louis Balhau
27/10	 Nassim Kheir Eddine
27/10	 Adrien Dejonghe
27/10	 Lucas Vial
27/10	 Lena Ordonez Castro
28/10	 Marius Guéguin
28/10	 Ilef Aridhi

28/10	 Rafael Landais
29/10	 Amélie Rea
29/10	 Alexandre Masbou
30/10	 Clément Letellier
30/10	 Hugo Fontaine
30/10	 Ames Sathasivam
31/10	 Camêlia Chiaraviglio
31/10	 Mamadou Diallo
31/10	 Hanna El Hendy
1/11	 Théo Blanchard
3/11	 Mahina Khadraoui
4/11	 Chloé Fratacci

6/10	 Olivier Moupinga Mihyndou et Louise Mctavish
7/10	 Hani Younes et Nathalie Bouard
7/10	 Jean-Marie Touazere et Nathalie Pétuite
7/10	 Rémy Beaudoin et Lydia Jurisin
7/10	 Hervé Rognon et Alice Bonnaudet
7/10	 Yassine Hamadouche et Séverine Batifolier
7/10	 Jérémy Galinat et Sophie Poirier
14/10	 Fabien Lefresne et Jennifer Desjardins

14/10	 Guillaume Soulié et Armance Guinamard
21/10	 Tom Fontaine et Marjolaine Fulacher
28/10	 Jean-Marie Martin et Soloniaina Andrianjatovo
28/10	 Pascal Boulay et Sylvie Le Franc
28/10	 Jessy Angely et Sylvanise Décébale
4/11	 Pascal Ethvignot et Isabelle Knobloch
4/11	 Minh Ho et Phuong Vu
4/11	 Philippe Martin et Nathalie Rodrigue

Julie Plotitza (née Kalfon), 83 ans, le 7/10
Monique Matz (née Garnier), 87 ans, le 10/10
Suzanne Menzie (née Raguez), 96 ans,  
le 15/10
Rosa De Vasconcelos (née Vieira), 93 ans,  
le 15/10
Fernande Papon, 96 ans, le 15/10
Angela Moreiro Gomez, 86 ans, le 15/10

Robert Tribalat, 90 ans, le 16/10
Jeanne Léguillon (née Martin), 90 ans, 
le 16/10
Chonr Cheng (née Tong), 97 ans, le 17/10
Madeleine Iverne (née Vougny), 87 ans,  
le 17/10
Emeric Lefebvre, 30 ans, le 18/10
Robert Desherbes, 89 ans, le 21/10

Jean-Paul Imbaud, 67 ans, le 23/10
Jean Marvy, 91 ans, le 24/10
Lucien Romanet, 85 ans, le 25/10
Thi Plusquellec alias Nguyen Duc Tien  
(née Nguyen), 86 ans, le 1/11
Romain Rimbault, 31 ans, le 1/11
Georges Crouzet, 86 ans, le 5/11
Daniel Alisse, 72 ans, le 5/11

PUBLICATIONS NOMINATIVES
Les personnes qui refusent la publication d’une naissance,  
d’un décès ou d’un mariage doivent le signaler aux services  
de l’État civil de la mairie (01 40 96 71 27).

ILS SONT NÉS

ILS NOUS ONT QUITTÉS

ILS SE SONT MARIÉS

DU 6/10 AU 4/11

DU 6/10 AU 4/11

DU 7/10 AU 5/11
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Pharmacies de garde

À votre service

EN DEHORS DES HEURES D’OUVERTURE, S’ADRESSER AU COMMISSARIAT D’ANTONY : 01 55 59 06 00

DIMANCHES ET 
JOURS FÉRIÉS 
+ Dimanche 3 décembre,
Pharmacie des Écoles, 	
2, rue Adolphe-Pajeaud
01 42 37 41 28
+ Dimanche 10 décembre, 
Pharmacie To Minh-Luan,	
Place des Baconnets
01 46 66 36 21
+ Dimanche 17 décembre
Pharmacie Bader
8, avenue de la Division-
Leclerc
01 46 66 01 46
+ Dimanche 24 décembre, 
Pharmacie Bader
32, avenue Aristide-Briand
01 46 66 10 78 
+ Lundi 25 décembre, 
Pharmacie Arfi  
Nguyen Trong 
136, rue Pascal
01 42 37 41 84 
+ Dimanche 31 décembre, 
Pharmacie Cusson
69, avenue Aristide-Briand
01 46 66 74 55 

+ Lundi 1er janvier, 
Pharmacie Val de Bièvre	
210, rue Adolphe-Pajeaud 
01 46 66 40 80

TOUS LES LUNDIS 
MATINS 
+ Pharmacie To Minh-Luan,	
Place des Baconnets
01 46 66 36 21
+ Pharmacie Adda-Halimi,	
1, place de la Résidence 
01 47 02 89 85
+ Pharmacie de Paris,
151, avenue  
de la Division-Leclerc
01 46 66 03 35
+ Pharmacie de l’Église,	
9, rue de l’Église
01 46 66 10 23
+ Pharmacie Fontaine 
Michalon,
81, rue Mirabeau
01 42 37 77 30
+ Pharmacie  
Val de Bièvre,	
210, rue Adolphe-Pajeaud 
01 46 66 40 80

+ Pharmacie des Écoles, 	
2, rue Adolphe-Pajeaud
01 42 37 41 28
+ Pharmacie Hamarsy,
123, avenue Aristide-Briand
09 66 41 22 86
+ Pharmacie Maman,
26, rue Auguste-Mounié
01 46 66 01 43
+ Pharmacie du Métro,	
42, rue Auguste-Mounié 
(sauf les lundis fériés)
01 46 66 01 16
+ Pharmacie du Pont 
d’Antony,	
52, avenue de la  
Division-Leclerc
01 46 66 01 79
+ Pharmacie des Rabats,	
136, rue Pascal
01 42 37 41 84
+ Pharmacie  
des Sources,	
59, avenue François-Molé
01 56 45 07 33

Liste des pharmacies de garde également 
consultable sur monpharmacien-idf.fr

HÔTEL DE VILLE
Place de l’Hôtel-de-Ville,  
BP 60086 92161 Antony Cedex.  
Tél. 01 40 96 71 00. ville-antony.fr.
webmaster@ville-antony.fr.  
Du lundi au vendredi de 8 h 30 à 12 h  
et de 13 h 30 à 17 h 30.
Fermeture au public le mercredi matin : 
Direction de la Population, direction de 
l’Éducation, Régie centrale, Petite Enfance. 
Fermeture au public le jeudi matin :  
Petite Enfance.
Ouvertures :
• �Direction de la population (sur RDV) :  

mercredi après-midi.
• �Préaccueil (sans RDV) et pôle Affaires 

générales (sur RDV) : mardi de 17 h 30 à 
19 h, samedi de 9 h à 12 h. Pour les 
personnes à mobilité réduite, mairie  
à domicile sur RDV au 01 40 96 71 00.

PERMANENCES ÉLUS
Armelle Cottenceau, maire adjointe chargée 
de l’Environnement, du Développement 
durable et des Affaires funéraires, le jeudi 
de 8 h 30 à 10 h à l’espace Lafontaine, 
hors vac. scol. Saïd Ait-Ouaraz, conseiller 
municipal délégué à la Politique de la ville et 
à la Cohésion sociale, le vendredi de 13 h 30
à 15 h 30, à l’espace Pajeaud, et de 16 h 
à 19 h à l’espace Baconnets. Colette 
Covi-Houémavo, conseillère municipale 
déléguée à la Précarité et à l’Intégration, le 
mercredi au CCAS de 14 h 30 à 17 h 30 (sur 

RDV au 01 40 96 71 86), et au Centre social 
et culturel (sur RDV au 01 42 37 05 73). 
Christian Ollivry, conseiller municipal 
délégué à la Solidarité et à l’Insertion, au 
CCAS (sur RDV au 01 40 96 71 86 / 71 38).

POINT D’ACCÈS AU DROIT (PAD)
Le PAD vous aide sur toute question d’ordre 
juridique. Ouvert : lundi, mercredi et jeudi 
(de 9 h à 12 h et de 13 h 30 à 17 h 30), mardi 
(de 9 h à 12 h et de 13 h 30 à 18 h), vendredi 
(de 9 h à 12 h et de 13 h 30 à 17 h).  
1 pl. À.-Mounié. Tél. 01 40 96 68 60.  
accesdroit@ville-antony.fr.

SERVICE MUNICIPAL DU LOGEMENT
Reçoit les demandes de logement social.  
Du lundi au vendredi : de 14 h à 17 h,  
au 21 bd Brossolette. Tél. 01 40 96 31 45.

ÉCRIVAINS PUBLICS
Ils vous aident à rédiger vos courriers 
administratifs à l’Hôtel de Ville (mardi de 
18 h à 19 h, samedi de 10 h à 12 h), au Centre 
social et culturel, 4 bd des Pyrénées (mardi 
de 14 h à 16 h), à la médiathèque À. Rimbaud  
(samedi de 10 h à 12 h, hors vac. scol.).

CONSULTATIONS JURIDIQUES
À l’Hôtel de Ville, le mardi de 17 h 30 à 19 h 
et le samedi de 10 h 30 à 12 h, sans RDV.

LE CONCILIATEUR
Il tente de régler à l’amiable vos désaccords 
avec des personnes. Sur RDV.  
Tél. 01 40 96 71 06.  
rene.jalin@conciliateurdejustice.fr.

ARCHITECTE CONSEIL
Permanences les 1er et 3e mardis du mois  
de 18 h à 19 h 30 à l’Hôtel de Ville sur  
vos projets de construction, d’extension  
ou de rénovation. RDV au 01 40 96 71 68.

IMPÔTS
Le centre des Finances publiques, 130 rue 
Houdan à Sceaux, est ouvert du lundi au 
vendredi de 8 h 45 à 12 h et de 13 h 30 à 
16 h 15 sauf le jeudi après-midi (fermé).  
sip.sceaux-sud@dgfip.finances.gouv.fr.

EMPLOI
La Maison des entreprises et de l’emploi de 
Vallée Sud Grand Paris, au 42 av. À.-Briand, 
est ouverte du lundi au jeudi (de 9 h à 17 h), 
le vendredi (de 9 h à 12 h). Tél. 01 55 59 44 90.
Permanence du Cercle cadres action emploi 
(2CAE) sur RDV (06 28 32 41 29) au PAD, 
1 pl. Auguste-Mounié.

ESPACE INFO-ÉNERGIE
Permanences du conseiller sur rendez-vous 
au 01 55 95 95 32.

AIDES ET SERVICES
• Permanences : l’Adil des Hauts-de-Seine 
sur RDV (01 40 96 68 60) le 1er jeudi du mois 
de 13 h 30 à 16 h 30 au PAD ; Soutien aux 
victimes, conseillers bénévoles sur RDV au 
01 40 96 68 60 ; l’association Dinamic pour 
les conflits familiaux, les mardis de 13 h 
à 19 h, au PAD. Sur RDV : 01 46 01 99 19 ou  
dinamic.mediation@gmail.com ; l’UFC-Que 
choisir des Hauts-de-Seine pour les litiges, 
le 3e lundi du mois de 18 h à 20 h au point 
info des Baconnets, pl. des Baconnets, et 
le premier vendredi du mois de 16 h à 18 h 
au PAD ; France Bénévolat, tous les jeudis 
de 9 h à 12 h à l’espace Vasarely, place des 
Anciens-Combattants-d’Afrique-du-Nord. 
Tél. 06 11 67 37 62 ou  
fb.antony@francebenevolat.org.
Planification familiale, à la PMI, sur RDV, 
79 rue P.-Legouté. Tél. 01 77 70 13 60.
Aides (jardinage, ménage, gardes 
d’enfants), par Antraide.  
Tél. 01 46 66 32 33.

NOTAIRES
Permanence au PAD le 3e jeudi (de 10 h à  
12 h) du mois. Sur RDV au 01 40 96 68 60.

CAISSE RÉGIONALE  
D’ASSURANCE MALADIE
Le mercredi au PAD sur RDV  
au 01 71 10 90 56.

URGENCES
Médicales
Appelez le 15
SOS urgences 92 : 
01 46 03 77 44 
Pompiers
Appelez le 18 ou le 112  
depuis un portable
Police secours
Appelez le 17
Police nationale : 01 55 59 06 00
Police municipale : 01 40 96 72 00
Dentaires
Dimanches et jours fériés  
(9-12 h, 14-17 h), appelez le  
01 41 09 77 33. Au 01 47 78 78 34, 
un répondeur communique  
le praticien de garde. Sinon, 
faites le 15.
Poison
Centre antipoison : 
01 40 05 48 48
Animaux
SOS vétérinaires (dim. et jours 
fériés) : 0 892 689 933 
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CANTINES D’ANTONY

Menus des écoles
LUNDI MARDI MERCREDI JEUDI VENDREDI

DU 4/12
AU 8/12
 

Potage paysanne • Sauté 
de bœuf aux oignons • 
Riz pilaf • Petit-suisse • 
Ananas sirop 
Goûter : gaufre au 
chocolat, clémentines 

Salade piémontaise • Filet 
de truite sauce rougail • 
Chou-fleur et fromage 
râpé • Cantal • Pomme
Goûter : viennoiserie 

Carottes vinaigrette • Rôti 
de veau sauce basquaise • 
Brocolis • Fromage fondu 
président • Banane
Goûter : pain complet, 
barre de chocolat, jus 
d’orange

Lentilles au thon 
Saint-Môret • 
Hachis parmentier • 
Coulommiers • Mousse 
au chocolat au lait 
Goûter : pompom cacao, 
lait demi-écrémé

Crêpe au fromage • 
Filet de colin meunière • 
Haricots blancs à la 
tomate • Verrine : 
fromage blanc, coulis de 
framboise, cigarette russe
Goûter : baguette, 
tablette de chocolat

DU 11/12
AU 15/12
 

Salade harmonie • 
Sauté de veau sauce 
blanquette • Lentilles • 
Verrine : fromage blanc 
sur un lit de confiture de 
fraise, madeleine longue
Goûter : pain aux 
céréales, tablette 
de chocolat

Salade verte • Tortis 
bolognaise et fromage 
râpé • Mimolette • 
Ananas au sirop
Goûter : petit-suisse, 
banane

Nem au poulet • Sauté 
d’agneau sauce tajine • 
Boulgour • Brebis crème • 
Clémentines
Goûter : viennoiserie, 
jus de raisin 

Carottes râpées • Tarte au 
fromage • Tomme noire • 
Banane
Goûter : compote de 
pomme, biscuits 

Potage Essaü • Filet de 
lieu sauce aurore • Penne 
au pistou • Yaourt • Poire
Goûter : baguette, 
confiture d’abricot 

DU 18/12
AU 22/12

Betteraves • Escalope de 
poulet sauce aigre-douce 
• Petits pois • Petit-suisse 
• Clémentines
Goûter : compote pomme 
fraise, madeleines 
longues

Taboulé • Pavé de poisson 
mariné au thym • Brocolis 
• Crème anglaise • Cake 
aux pépites de chocolat
Goûter : petit pain au lait, 
confiture abricot 

Potage choisy • Rôti 
de dinde aux olives 
• Semoule • Bleu de 
Bresse • Pomme 
Goûter : viennoiserie, 
jus d’orange

REPAS DE NOËL
Rillettes de thon • 
Saumon sauce jaune et 
duo de haricots verts 
et pommes duchesse • 
Verrine : fromage blanc, 
segments de mandarine 
et miettes de speculoos

Carottes râpées • 
Lasagnes bolognaise • 
Fromage fondu président • 
Liégeois au chocolat
Goûter : pain d’épice, 
pomme

DU 25/12
AU 29/12

ACCUEILS 
DE LOISIRS
 

NOËL

Potage crécy • Sauté 
de porc à l’ancienne • 
Farfalles • Coulommiers • 
Crème dessert caramel 
Goûter : madeleines 
longues, compote pomme 
cassis, jus d’orange

Velouté aux champignons 
• Tarte au fromage • 
Salade verte • 
Montboissier • Petit 
pot de glace 
Goûter : viennoiserie, lait 
demi-écrémé

Batavia et croûtons • 
Sauté de bœuf sauce 
bourguignonne • Purée de 
pomme de terre • Cantal • 
Compote pomme coing
Goûter : baguette, 
tablette de chocolat, 
petit-suisse 

REPAS CHIC DE FIN 
D’ANNÉE

Houmous • Filet de truite 
sauce rougail • Riz safrané 
• Yaourt • Clémentines 
Goûter : gaufre fantasia, 
banane, lait demi-écrémé 

Tous les repas sont accompagnés de pain bio. La viande de bœuf et l’agneau sont français. Le veau est de race à viande. La volaille, le porc sont Label 
Rouge. Les fromages sont servis à la coupe en majorité. Les cakes, quiches et tartes sont faits maison. Le jour où du porc est servi, un plat de substitution 
sans porc est systématiquement proposé. Pour connaître les doubles choix et le détail des animations, rendez-vous sur le site bonapp.elior.com
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XIXe siècle
La peau de lapin 
détrône la peau 
de castor dans la 
fabrication des 
chapeaux. Cette 
industrie devient 
rapidement 
très prospère. 

1847
Les couperies de poils, 
usines où l’on séparait 
peaux et poils, se 
développent à pas de 
géant. Des brocanteurs 
et chiffonniers sont 
sollicités pour récupérer 
des peaux de lapin et 
de lièvre. La France 
occupe la première 
place dans le commerce 
de peaux de lapin tant 
par le nombre de pièces 
récoltées que par  
leur qualité. 

1970
Ce métier disparaît  
peu à peu. 

Pour prévenir de son passage, le mar-
chand de peaux de lapin soufflait dans 
une corne et criait d’une voix toni-

truante : « Peaux de lapin, pô, pô, pô de la-
pin… » À Antony, deux fois par semaine, on 
le voyait arriver de loin par la Nationale 20, 
avec sa carriole attelée à un poney. Les habi-
tants l’attendaient de pied ferme pour lui 
vendre leurs peaux contre quelques sous. 
Si ce métier a cessé dans les années 70, il 
était très répandu après guerre. Et pas uni-
quement à la campagne. Dans de multiples 
bourgades, y compris proches de Paris, des 
fermiers élevaient pour leur consommation 
personnelle des poules, coqs, canards, oies, 
pintades, pigeons, cailles, etc. Les supermar-
chés n’existaient pas encore. Le dimanche, on 
cuisinait souvent un lapin. Avant de terminer 
dans une assiette, l’animal était dépecé et 
sa peau soigneusement retirée puis séchée 
dans une grange ou un atelier. Celle-ci était 
généralement suspendue à une fourche pour 
qu’elle se détende et soit plus grande. Les 
meilleures pièces, issues de sujets de huit à 
neuf mois, étaient récupérées en décembre et 
en janvier. La fourrure, plus épaisse et douce 
à cette période de l’année, ne comportait pas 
de taches noires car la mue était alors termi-
née. Le marchand de peaux de lapin les ache-
tait en fonction de la beauté du poil, de leur 
nombre et après négociation. Des villageois 

lui vendaient aussi des peaux de chèvre, de 
mouton et même de taupe. 

De jolis vêtements pour l’hiver 
Ce marchand ambulant revendait ensuite son 
butin à des grossistes, tanneurs, manufactu-
riers pour qu’ils en fassent des vestes, man-
teaux, bonnets, chapeaux, chaussons. Les 
mauvaises peaux servaient à la fabrication 
de colles, agglutinants ou engrais. Certains 
commerçants diversifiaient leur activité en 
faisant également le négoce de vieux papiers, 
de chiffons et de ferraille  : on les appelait 
familièrement des loquetiers. Dans L’Écho 
du terroir, le bulletin de l’Atelier-Musée du 
pays d’Antony, Jean Verneau évoque le der-
nier marchand de peaux de lapin dans notre 
commune : un jeune homme, habillé pau-
vrement, qui conseilla à sa mère de troquer 
ses lapins à fourrure grise contre des lapins à 
fourrure blanche, beaucoup plus recherchée. 
Au volant de sa vieille camionnette, il sillon-
nait les rues antoniennes à la recherche de 
bonnes affaires. Jean Verneau se souvient 
des paroles de ce marchand lorsqu’il fit ses 
adieux à son père : « Tu sais, Pépère, c’est la 
dernière fois que tu me vois. Ici, c’est foutu. 
J’ai une maison en Bretagne. Je pars. Là-bas, il 
y a encore un peu de boulot. J’espère jusqu’à 
la retraite. » C’est ainsi que ce métier disparut 
du paysage quotidien. £

Peaux de 
lapin, pô, pô 
de lapin ! 
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VIEUX MÉTIERS

Le marchand de peaux de lapin fixait un prix en 
fonction de la beauté du poil de l’animal. 

Jusqu’au début des années 1970, à Antony comme dans de 
nombreuses bourgades des alentours, le marchand de peaux de lapin 
faisait partie du quotidien. Les fermiers lui vendaient leurs peaux 
contre quelques francs. Les plus belles pièces étaient écoulées en hiver.

50 

ANTONY, SON HISTOIRE



1/3 GIE VERRIERES

1/8 ATELIER FONTAINE 1/8 MARMOITON

1/8 MARBRERIE 1/8 LISANDRE



1/8 ligne blanche

1/8 LE PRESSOIR

1/8 CHOU

BLR PROTECT

1/8 PLANTELIN FCA

1/8 LADY DI

1/8 KRYS OPTIQUE

1/8 MPT SERVICES



Gaël Faure
Le 18 janvier, au 
théâtre Firmin Gémier

Salon du centre culturel 
et artistique d’Antony
Du 12 janvier au 4 février,  
à la Maison des arts

+le mois  
prochain
En quelques dates, 
les rendez-vous 
qu’il ne faudra pas 
manquer en janvier

4 idées de déco pour des fêtes réussies
Assez de voir toujours les mêmes produits manufacturés décorer vos tables ou vos murs lors 
des réveillons ? Il existe de multiples possibilités de concevoir ses propres objets en y prenant 
du plaisir. Voici quelques pistes.

Infos+
lescoccinellesdalice.fr ou  
facebook.com/lescoccinellesdalice 
mosaique.wix.com/ateliersdelagrange 
ou facebook.ateliersdelagrange
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1 Calendrier de l’Avent
Au sein des ateliers de loisirs créatifs, 
c’est le produit plébiscité. « Notamment 
par les enfants, qui le trouvent magique », 
estime Florence Raymond, fondatrice de 
l’Atelier les Coccinelles d’Alice. Elle pro-
pose de créer ce « classique » sous forme 
d’horloge. Dans les magasins spécialisés, 
procurez-vous un support en bois ou en 
carton-mousse. Trouvez 24 petites boîtes 
en carton, peignez-les à la bombe en lais-
sant parler votre créativité. Collez-les sur 
votre support et découpez de la feutrine 
pour créer les aiguilles et les décorations 
Les chiffres sont réalisés en papier. « En 
trois heures, des enfants de 6 à 10 ans 
peuvent réaliser cet objet », précise-t-elle. 

2 Couronne
Pas besoin de casser sa tirelire pour être 
créatif. Prenez un cintre en métal dont vous 
ne vous servez plus. Tordez-le de manière à 
réaliser un cercle, en conservant l’accroche 
pour la suspendre au mur une fois terminé. 
Trouvez une branche de lierre souple d’en-
viron 70 cm de long, des fleurs et du wax 
pour épouser la forme du cintre. Utilisez 
des liens de sacs de congélation pour fixer 
l’ensemble. Agrémentez avec du ruban 
en nœuds. « En quinze minutes, le tour est 
joué », explique Cécile Lima-Girardot, créa-
trice et animatrice de l’association créac-
tive Les Ateliers de la Grange.

3 Bougies
Munissez-vous de bougies rondes ou 
cylindriques, d’emporte-pièces en forme 
d’étoiles ou de sapins, de crayons et de 
plaques de cire à découper, ainsi que d’un 
support en ardoise. Décorez vos bougies 
avec les crayons et les formes réalisées 
dans les plaques avec les emporte-pièces. 
Organisez l’ensemble sur une jolie ardoise 
ronde. « Vous avez ainsi une décoration de 
table originale », conclut Florence Raymond.

4 Boules de Noël
Difficile de faire plus simple : ouvrez en 
deux des boules en plastique transpa-
rentes et remplissez-les de végétaux, 
comme du lierre ou des fleurs. Vous pou-
vez former un lot de plusieurs boules en 
les attachant avec du fil. «  Je conseille 
de les poser sur une table ou de les sus-
pendre », complète Cécile Lima-Girardot. 

1 2
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LA PHOTO DU MOIS

+
ZOOM SUR
Halloween. Nombreux sont les piétons qui ont dû ressentir un petit frisson en passant devant ce pavillon face à la gare RER B  
du centre-ville à l’approche d’halloween. Chaque mois, Vivre à Antony publie le cliché touchant d’un ou de plusieurs Antoniens.  
Pourquoi pas le vôtre ? Des conditions à respecter : photo verticale de préférence prise à Antony, commentée et libre de droit.  
Envoyez-la sur ville-antony.fr/photo-du-mois. Vous la retrouverez peut-être dans un prochain numéro…
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